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“ON A TROP PEUR DE 
LA CONTESTATION”

- JACQUES GRAND'MAISON.
S'adressant à la centaine de personnes qui participaient à une réunion tenue 

dans le cadre de l'opération Progrès le chanoine Jacques Grand'Maison a exprimé 
l’opinion qu’on a trop peur de la contestation. Selon lui la contestation peut deve
nir une chose saine. Ce serait plutôt de l’inconscience qu’ii faudrait avoir peur.

Par la suite il a déclaré qu’il faut s’assurer la participation de la masse et que 
pour cela il faut faire de l'animation. Il a alors rappelé que plusieurs projets 
“sont tombés à l’eau’’ dans le passé parce qu’il n’y avait pas eu de participation 
à la base. Le chanoine Grand’Maison a également abordé le problème du manque 
de conscience politique. Selon lui ce ne serait pas uniquement le problème de la 
masse. “Il ne faut pas se bourrer le crâne, a-t-il déclaré, lorsqu'on parle de poli

tisation. Je connais des tas de gens instruits, des gens qui ont été à l’université 
et qui raisonnent comme des pieds en politique”.

Abordant ensuite le problème de l’efficacité, le chanoine Grand'Maison a ex
primé l'opinion qu’il faut “faire ensemble ce qu'on aura à réaliser dans n’importe 
quelle sorte de société.” Selon lui, qu'on soit dans un système capitaliste, socia
liste ou communiste, il y aura toujours du recyclage à faire. Il a alors mentionné 
à titre d'exemple quatre types d’économies différentes : les Etats-Unis, l’URSS, 
la Suède et le Japon. “Ces systèmes sont très différents, a-t-il poursuivi, et pour
tant l’efficacité règne dans les quatre. L’efficacité est une chose très importante 
Il ne faut pas la négliger pour favoriser la participation.”
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SiMBHACITE ET JOUISSANCE:... SUCREES

Qu'il semble loir» ce temps où tout comme Luc, Anne et Nathalie, tous ces adultes soucieux et préocupés n'étaient que des 
gamins qui se donnaient entièrement au plaisir de se pourlécher les lèvres toutes sucrées de cette merveille qu'est la tire sur la 
neige, produit typiquement du Québec. Ces mioches ont pu se délecter à la cabane à sucre Brière où une gamme de "sucrerie" 
leur est offerte, et en profusion. En effet, là comme un peu partout à travers les Laurentides à cette époque-ci, c'est le temps des 
réjouissances dans les cabanes à sucre où coule à flot le précieux liquide doré... (appelé sirop d'érable... afin qu'il n'y ait pas 
de confusion). (Photo P. Fortin.)

L'Association de 
chasse et pêche 

hit
salle comble

(à lire en page 2)

La municipalité de 
Sainte-Margueriîe- 

du-Lac-Masson aura 
un hôtel de ville

Le Conseil municipal de 
Sainte - Marguerite - du - J 
Lac - Masson décidait récem
ment de se porter acquéreur 
du couvent des soeurs de la 
Providence. L’édifice de trois 
étages, bien situé dans le 
village — juste en face de 
l’église — sera converti en 
hôtel de ville. Cependant, 
on ne prévoit pas avoir be
soin de tout l’espace dispo
nible et les conseillers son
gent à ne conserver que les 
deux premiers planchers.

Cette décision a nécessité 
l’adoption d’un règlement 
d’emprunt de $26,500 soit 
$20,000 pour l’achat du cou
vent et $6,500 pour la réno
vation de l’édifice et les au
tres frais connexes.

Tournoi de pêche le 24 mars prochain 
au lac Lachigan de 10 h. a„m.

p|: | î ||| à 4 h. p.m. -
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PROFESSIONNELLES

Paul-E. Talbot,
O.D.

OPTOMETRISTE

Examen des yeux et 

prescription de verres

6741 rue St-Hubert 

272-7616 Montréal

-L
GENDRON & 

LEFEBVRE
Arpenteurs-géomètres

Ingénieurs-conseils

Arpentage. Travaux publics 
et municipaux. Mécanique, 

Electricité, Structure, 
Calcul électronique

Edifice G.L. — Suite 200 
1 Place Laval 884-1260

Laval. P.Q.

Sur rendez-vous TEL. : 432-7266 — 435-6262

Wr J arques Huranleau
CHIROPRATICIEN — RAYONS - X

202 rue St-Georges, suite 3 
15 rue de l’Eglise

St-Jérôme
Ste-Thérèse

DUHAIME, AUDY, 
VERREAULT ET ASSOCIES

INGENIEURS-CONSEILS 

300. RUE l.ONGPRE — SAINT-JEROME — 438-4123

Brosseau et Dussault
COMPTABLES

37 Legault Tél. 438-4194 Sainf-Jérôme
PAUL BROSSEAU, A.P.A., auditeur public accrédité

PAUL BROSSEAU, A.P.A.

AUDITEUR PUBLIC ACCREDITE

37 Legault Tél.: 438-4194 Saint-Jérôme

Résidence : Saint-Janvier, cté de Terrebonne

NOTAIRE

Montréal6669. rue St-Denis Tél. CR. 6-2692

CLEMENT, LEVESQUE & MERCIER
ARCHITECTES

434, rue Labelle, Saint-Jérôme, Qué. 
SAINT-JEROME 436-1444 — SAINTE-THERESE 435-5083

MATHIEU & FORGET
AVOCATS BARRISTERS

Guy Mathieu, LL.B. — André Forget, LL.L.

347. RUE ST-GEORGES TEL. : 432-9759
ST JEROME Code régional : 514

Desjardins & Sauriol
INGENIEURS-CONSEILS

Travaux publics • Bâtiments 
• Travaux municipaux

400, boul. Labeiie Chomedey 681-9221

L'Association de Chasse et Pêche fait salle comble
La pêche serait-elle en voie 

de connaître un regain de po
pularité en nos riches Lauren- 
tides, ou alors, les pêcheurs di
gnes de ce nom commence
raient-ils à s’intéresser enfin 
de façon active aux soirées de 
l'association de chasse et pê
che des Laurentides ° Quoiqu'il 
en soit, la salle Royale de l’hô
tel Lapointe n'a probablement 
jamais accueilli autant de pê
cheurs en une seule occasion; 
en effet, pas moins de 700 
d'entre eux s’v étaient réunis 
pour l’attribution ries trophées 
dans 10 différentes catégories 
La liste des récipiendaires est 
d’ailleurs relatée ci-après. Sou 
lignons que tous les trophées 
remis lundi soir dernier étaient 
une aimable gracieuseté de Lu- 
cien-A. Foisy qui, selon une 
excellente habitude, ne ména
ge jamais rien pour encoura
ger les sportifs en général.

Les personnes présentes, en 
plus d'avoir l’opportunité de 
visionner 3 excellents courts- 
métrages dont les images les 
auront sûrement fait frémir 
d'envie, ont encaissé les divi
dendes d'une centaine de prix 
de présence de très belles va
leurs octroyés par des mar
chands jérômiens dont un bon 
nombre par la maison Raoul 
Beauchamps Sports.

Au cours de cette soirée, 
c'est une assistance emballée 
qui a accueilli une nouvelle ré
jouissante divulguée par l'asso
ciation : la pêche aux menés se
ra autorisée dans les circons
criptions de Terrebonne et 
d'Argenteuil. bien que le trans
port des menés demeurera dé
fendu. Donc, ceux-ci devront 
être pris dans le lac même où 
a lieu la pêche. D'un autre 
côté, le lac Echo sera de nou
veau cette année l'acquisiteur 
de truites à titre expérimental

et si le résultat désastreux des 
trois dernières années se répè
te. le lac sera parsemé de mas- 
kinongés dans le but de détrui
re les espèces parasites. Pour 
terminer, l'association a com
muniqué à ses membres les 
dates de sa prochaine exposi
tion qui se tiendra à l’aréna de 
la rue Melançon, soit les 21, 22 
et 23 avril prochain.

Voici la liste des récipien
daires des trophées :

Truite grise : Adélard Bigras 
120 lbs 7 onces) 

Truite rouge : Maurice Filia- 
treault (8 lbs 2 onces)

Truite brune : Walter Aza- 
rowski (2 lbs 5 onces)

Truite arc-en-ciel : Michel Go-

C'est à Saint-Eustaehc, en 
effet, qu'aura lieu la prochaine 
rencontre des jeunes travail
leurs du diocèse à Saint-Eus- 
tache, plus précisément à la 
salle paroissiale, samedi soir, 
à 7 heures 30, le 23 courant.

Comme nous l’avions déjà an
noncé. il s'agit d’une soirée cos
tumée, ce qui nécessitera de la 
part de ses participants le port 
d'un déguisement ou, du moins, 
l’obligation de l'incognito. Ce 
bal masqué, croit-on, démontre
ra le dynamisme, l’esprit créa
tif de cette jeunesse tant par 
les décors, la diversité et l’ori
ginalité des costumes, l'atmos
phère fraternelle et l’exubé
rance de la gaité.

Il y aura des concours de 
danses et, évidemment, de cos
tumes. En plus, un orchestre 
très bien “noté” chez les jeunes 
entretiendra l'assistance de ces 
airs psychédéliques. Il s’agit 
du groupe de musiciens “The 
Sheepdogs”.

Rappelons que l'initiative de

don (5 lhs 12 onces)
Brochet : Gabriel Giroux

(15 lbs)
Doré ; Laurent Helms

(14 lbs 14 onces) 
Porchnurie : Alphonse Lan

glois (13 onces)
Ounnanichc : Mme Marcel Pa

quette (2 lbs 14 onces)
Achigan à grande bouche : 

Roger Ladouceur (2 lbs fl on
ces )

Achigan à petite bouche : Kd 
mond Guay jr. (6 lbs 4 onces) 

Gagnant du trophée perpé
tuel “Lucien-A. Foisy" décerné 
depuis 15 ans : Maurice Filia- 
treault.

Félicitations aux champions.
Raynald Theriault.

cette soirée de la responsabili
té des jeunes, c'est-à-dire qu'elle 
est organisée par des travail
leurs pour des jeunes travail
leurs et que tous les jeunes tra
vailleurs du diocèse ont été in
vités à y participer : la section 
de Saint - Eustache s'occupera 
des décors, celle de Saint-Jé
rôme de fournir l’orchestre, 
celles de Sainte-Thérèse et do 
Lachute d’apporter leur esprit 
créatif et l’impétuosité de leur 
dynamisme. Pour de plus am
ples détails, les jeunes travail
leurs sont priés de consulter 
une autre coionne du présent 
journal, ou encore, les respon
sables de J OC dans leur milieu
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M. Roland Lyonnais, président 
de la Fédération dos Jeunes 
Chambres du Canada français, 
sera le conférencier invité à l'as
semblée générale de la Jeune 
Chambre de Sainf-Jérôme mardi 
prochain le 26 mars. A cette 
occasion les membres de la 
Jeune Chambre de Lachute se
ront invités à venir rencontrer 
leurs confrères de Saint-Jérô
me afin de pouvoir discuter sur 
différents sujets.

JEAN GUERIN c.r.
Avocat — Barrister

EDIFICE “BANQUE ROYALE". 434. rue LABELI.F;

Saint-Jérôme, Qué. Tel.; 436-3114

PARENT & ROULEAU
COMPTABLES - ACCOUNTANTS

236 av. Parent 

St-Jérôme, Qué.
Tél. : St-Jérôme 432-9733 

Montréal 435-0543

Bal masqué à Saint-Eustache

L’AVENIR DU NORD A VOTRE SERVICE — 438-1350

2 SALONS MODERNES

Il Fil VF TflU'ItFL & FILS
DIRECTEUR DE FUNERAILLES

136 rue Labelle — 400 rue Labelle
Tél. : 438-1234 St-Jérôme

Service d’ambulance privée

Hon. L. René Beaudoin, C.P. , C.R.
AVOCAT — LAWYER

315 St-Georges 432-7272 St-Jérôme
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dépositaire 

de journaux

MALLETTE, NGRMANDIN & CIE 
RENE DE COTRET & CIE

Comptables agréés — Chartered Accountants

ASSOCIE RESIDENT: ANDRE MASSE, C.A.
336, rue Labelle St-Jérôme, Comté Terrebonne

Montréal

Québec

Nicolet

Gatineau

BUREAUX

Ottawa

Drummondvîllc

Trois-Rivières

Chicoutimi

Tél.: 438 1201
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Samedi soir dernier les pompiers de Saint-Jérôme devaient se 
rendre au no 412 de la rue St-Georges afin de combattre l'in
cendie qui venait de débuter. A peine une demi heure plus tard 
le travail était terminé. Les dégâts matériels n'ont pu encore 
être évalués. Cependant on sait que les planchers et les plafonds 
ont été brûlés et que les logements du deuxième olancher ont 
été endommagés par la fumée.

LA CHAMBRE DE COMMERCE 
REGIONALE DES LAURENTIDES 
DEMANDE UNE AMELIORATION 

DES ROUTES SECONDAIRES
Lors de sa dernière assem

blée tenue à Val-Barrette mer
credi le 13 mars dernier, la 
Chambre de Commerce régio
nale des Laurentides a accepté 
le rapport préparé par les 
membres du comité du réseau 
routier. Ceux-ci, partant du fait 
que le territoire couvert par la 
régionale est essentiellement 
touristique, en sont venus à la 
conclusion qu’il n’y a pas lieu 
de prolonger l’autoroute Saint- 
Jérôme-Sainte-Adèle. L'avanta
ge apporté par l’autoroute, 
soit la rapidité, ne compense
rait pas la perte inévitable

Incendie au 
Château

Sainte-Rose : une 
perte de $150,000

Vendredi dernier, le Châ
teau Sainte-Rose, un édifice 
vieux de. 150 ans, était com
plètement rasé par un in
cendie. Les dégâts matériels 
sont évalués à $150.000. 
Pour éteindre les flammes 
les quelque 50 pompiers, di
rigés par le directeur inté
rimaire Guy Tremblay, ont 
dû travailler pendant près de 
deux heures.
Heureusement personne ne 

fut blessé au cours de l'in
cendie. Le service des in
cendies do Ville de Laval 
fait présentement enquête 
afin de déterminer les causes 
de l’incendie.

qu’aurait à subir la région Se
lon les membres du comité, 
l'autoroute inviterait les touris
tes et les Montréalais à se ren
dre plus loin dans le Nord: ils 
ne penseraient plus à arrêter 
dans notre région.

Par contre, ies membres du 
comité du réseau routier ont 
voulu apporter des solutions 
au problème actuel. Celui-ci 
réside dans le fait que de plus 
en plus les touristes délaissent 
les Laurentides et préfèrent se 
rendre dans les Cantons de 
l'Est ou ailleurs. Cette attitude 
ne proviendrait pas du fait de 
l'absence de bons restaurants, 
de bons hôtels, de bonnes pis
tes de ski ou encore de l’ab
sence de lacs. Selon les mem
bres du comité, c'est le mau
vais état des routes qui décou
rage les touristes à venir dans 
notre région.

Aussi, ils demandent au gou
vernement d’améliorer la route 
no 11 entre Sainte-Adèle et 
Saint - Jovite; ils voudraient 
qu’elle soit élargie et qu’on 
puisse y circuler sur deux voies 
dans les deux sens. Autrement 
dit. ils voudraient qu’on l’amé
nage de la même façon que la 
portion de la route no 11 entre 
les municipalités de Prévost et 
Mont-Rolland. Ils demandent 
également au gouvernement 
d’améliorer certaines routes se
condaires; en particulier, celles 
des régions de Saint-Sauveur, 
Saint - Rémi - d’Amherst, Saint- 
Donat et la route no 35 entre 
les municipalités de Bucking
ham et Sainte-Anne-des-Lacs.

DENIS HARDY, BA"LLL
AVOCAT

DE L'ETUDE LEGALE

DORAIS HARDY WURTELE
33(î, rue Labelle Suite 104
Saint-Jérôme Tel. 438-7447

“LA LEGISLATION SUR LES 
ZONES DESIGNEES N’EST 

PAS TOUJOURS SUFFISANTE”
Selon l'Honorable Paul Mar

tin, secrétaire d’Etat aux Affai
res extérieures et candidat à la 
chefferie du parti libéral, la lé
gislation sur les zones désignées 
ne parvient, pas toujours à aider 
les régions à retrouver leur sta
bilité économique. Pour régler 
le problème il se propose, s’il 
devient premier ministre de 
donner des pouvoirs accrus au 
Conseil économique fédéral afin 
que ce dernier soit ainsi mieux 
en mesure de relancer l’écono
mie canadienne.

Ainsi il voudrait que le Con

seil économique fédéral puisse 
avoir à sa disposition les plus 
grandes compétences en matiè
re économique. Il voudrait éga
lement que le Conseil puisse 
suggérer des mesures pouvant, 
à l’occasion, fournir un contre
poids aux directives économi
ques et fiscales préconisées par 
le gouvernement.

Par la suite M. Martin a dé
claré qu’il voulait réaliser l’u
nion entre les Canadiens. Et 
pour cela il souhaite des modi
fications à la Constitution eon-

— B*aul Martin
fédérative “afin de la rendre 
conforme au respect des droits 
envers tous les habitants du 
pays”. En agissant autrement il 
croit qu'on encouragerait la dé
sunion.

M. Martin faisait ces déclara
tions samedi soir dernier alors 
qu'il rencontrait les délégués li
béraux des comtés fédéraux de 
Terrebonne, Argenteuil - Deux- 
Montagnes, et de Joliette-Ber- 
thier-P Assomption. Cette ren
contre avait lieu à Saint-Jérô
me.

“L’économie du Québec 
se détériore” - Lesage

f§^?

- ’.v-

Le Chef de l'Opposition à 
l'Assemblée législative a décla
ré que le gouvernement de l'U
nion Nationale est dans une 
large mesure responsable du 
fait que l’économie québécoise 
se détériore de façon inquiétan
te. Monsieur Lesage a porté cet
te accusation récemment dans 
sa réponse au Discours du Trô
ne. “Sans doute”, a-t-il dit. “la 
présente conjecture économique 
nord-américaine y est aussi pour 
quelque chose, mais il reste que 
l'incompétence du gouverne
ment actuel, son manque de 
planification et son inaptitude 
à concevoir une politique d’en
semble risquent de nous faire 
perdre tout ce que le Québec 
avait réussi depuis quelques an

nées dans le domaine du déve
loppement économique.

Après avoir cherché à démon
trer que le gouvernement John
son ne possède pas de véritable 
politique économique, le chef li
béral a dit que le fait d’avoir 
réduit considérablement les in
vestissements publies ne pou
vait produire d'autres résultats 
que ceux que nous connaissons 
présentement, à savoir un ra
lentissement de l’économie, une 
baisse des investissements et un 
accroissement du chômage. Mon
sieur Lesage a ajouté que l'U
nion Nationale ne disposait pas 
d’un capital humain suffisant 
pour administrer pleinement ses 
responsabilités sur le plan éco
nomique.

Le Chef de l’Opposition a dé
claré aussi que la population 
manifeste une inquiétude gran
dissante à mesure qu'elle ac
quiert la conviction profonde 
que l’Union Nationale est net
tement dépassée par les exigen
ces de la croissance et du dé
veloppement économique du 
Québec. En vue de relancer l’é
conomie québécoise avant qu’il 
ne soit trop tard, l’ancien Pre
mier ministre et ministre des 
Finances a soumis plusieurs sug
gestions constructives concer
nant une politique de plein em
ploi, une politique de sollicita
tion de l'investissement étran
ger. une politique de l’épargne

québécoise, une politique pour 
accroître la quantité de res
sources disponibles et la pro
ductivité de ces ressources dans 
les domaines de l’énergie, de 
l’agriculture et de l’exploitation 
des mines et des forêts. Mon
sieur Lesage a également préco
nisé une politique d'éducation 
axée sur les caractéristiques de 
la vie économique moderne de 
même qu’une politique de re
cherche scientifique et indus
trielle.

Le Chef de l'Opposition libé
rale a conclu en disant que la 
période d'essai de l'Union Na
tionale est terminée et que le 
temps des belles intentions est 
passé. “Il faudra maintenant des 
actes”, a-t-il précisé, “et si le 
gouvernement ne se sent pas 
en mesure de relever les défis 
d’une société moderne, qu'il ad
mette donc purement et sim
plement qu'il est inapte à ad
ministrer la Province”.

DERNIERE HEURE
Juste avant d’aller sous pres

se. nous apprenons le décès de 
M. Zaplaski, directeur régional 
de l’Institut national canadien 
des aveugles (I.N.C.A.), de La- 
chute. De plus amples détails 
vous seront fournis dans notre 
prochaine édition.

Jour et uiiitl Ssroiiî«>z de T.VES

9 Un service d'appel* téléphoniques qui prend 
le* message* quand vous n'ètes pas U !

9 Téléphonistes bilingues et assermentées. 
Coût peut élevé.

Saint-Jérôme. Qué.
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Les beaux parleurs ...et les dormeurs
Les colporteurs d’antan, qui (iraient le verbe facile et dont la 

volubilité nous épatait, obtenaient des succès inespérés en faisant du 
porte en porte dans nos villes et nos campagnes. Ils avaient le don 
de nous convaincre que nous étions mal habillés, malades, épuisés et 
fatigués, pas assez renseignés. On s'empressait alors de leur acheter 
étoffe, pilules, revues, et je ne sais quoi encore. Le tour était joue, 
ils avaient gagné.

Les produits qu'on nous offre maintenant sont d'un autre or
dre. Conscients qu’il existe en-dedans de chacun de nous une mesure 
plus ou moins prononcée de nationalisme (que je qualifie de bon aloi), 
certains colporteurs d'idées g ont découvert un terrain très fertile 
pour y ensemencer une graine qu'ils ne nous montrent pas et qu'ils 
ne sont pas prêts à identifier ouvertement.

Pour préparer le sol, on nous dit que nous, canadiens-français, 
sommes des parias au Canada, que nous sommes des citoyens de se
cond ordre, “encamisolés” par le capital anglo-saxon, que nous som
mes un peuple persécuté et voué à l'extinction. (Depuis les quelques 
siècles que nous existons, jamais nous avons été si loin de la dispari
tion). Parce que les gens qui nous disent ces choses sont de beaux par
leurs, qu’ils dérogent à la façon conventionnelle de discourir, on tom
be dans le. panneau, on embarque, on se laisse endormir, quoi ! D’au
tres suivent par snobisme.

L'idée séparatiste, il faut avoir Vhonnêteté de l'admettre, a 
germé dans le cerveau de rêveurs, de barbus, de fanatiques et d’illu
minés, cherchant une porte d'admission vers la galerie des héros. Ils 
ont trouvé preneurs, ces braves, puisque le jour vint où, après le truc 
des jeûnes et des bombes, les pseudo-intellectuels se mirent de la par
tie, voyant dans cette doctrine, l'opportunité rêvée de faire parler 
d'eux, d’étaler les fruits de leur pseudo-intelligence supérieure et de 
s'admirer dans le miroir des grands moyens de publicité.

Jusque là, tous ces gens s’amusaient ferme, et personne ne leur 
niait ce privilège. Puis un jour certains d'entre eux décidèrent de créer 
un chef-d’œuvre qu’ils ont intitulé “les Etats Généraux", d’en com
poser la mélodie, de recruter minutieusement des amateurs à qui on 
enseignerait à jouer, qui le do, qui le ré, et qui devaient le rendre au 
moment opportun. Cette oeuvre de piano mécanique a été mise sur 
rouleau. Il faut ajouter qu'un grand monsieur, au bon moment, a soi
gneusement huilé l'instrument, afin que le. son se répercute dans l'uni
vers qu'il voulait se créer.

La doctrine séparatiste a donc fait son p'tit bonhomme de che
min. Ils ont parlé, les barbus, ils ont agi, les anarchistes, ils ont dif
fusé la lumière, les illuminés et les moutons hypnotisés, entrent lente
ment. à la queue leu leu, dans la bergerie.

Avant de nous endormir pour de bon, n essaierons-nous pas de dé
couvrir ce qui mijote dans le cerveau des beaux parleurs? Ne verrons- 
nous pas que la séparation n'est qu'un prétexte, un marche-pied, pour 
l’établissement d'une doctrine socialiste chez-nous? Castro, dans ses 
montagnes de Cuba, invoquait la corruption de l’Etat et nous applau
dissions à ses succès et souhaitions sa victoire. Ce qui est arrivé à 
Cuba devait arriver : les beaux parleurs ont gagné la partie. Au moins, 
leur prétexte existait vraiment.

Devant l'offensive soporifique des beaux parleurs, restent nous, 
les pères de famille, les ouvriers, les cultivateurs, les hommes d’af
faires et les autres, qui avons les deux pieds bien imcrés au sol et la 
tête SOUS les nuages. Restent nous, ceux qui ne possédaient pas le 
minimum d’aptitude musicale voulue pour faire partie du grand or
chestre. Restent nous, qui considérons que les droits des Canadiens 
français sont tout aussi sacrés pour nous que pour les séparatistes. 
Restent nous, qui voulons autant qu’eux survivre comme peuple, mais 
sans mettre en danger le sort de nos générations futures.

Qu’attendons-nous pour établir notre constituante, former nos 
Etats Généraux, choisir nos porte-parole, faire du bruit à notre tour? 
Le temps est venu d’agir, sans quoi les rêveurs, les barbus, les fana
tiques et les illuminés d'hier, les pseudo-intellectuels d’aujourd'hui et 
les beaux parleurs de tous les jours auront gagné la partie, non par 
pénurie d’adversaires, bien sûr, mais par une trop grande abondance 
de dormeurs. MARCEL LALONDE
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(L'Avenir du Nord — 18 mars 1898 — il y a 70 ans) — 
"Notre poste de pompiers vient de s'enrichir de nouvelles 
échelles et d'un splendide dévidoir fait par notre concitoyen, 
M. Maillé, voiturier. Ce dévidoir, qui a coûté $150.00 est 
réellement magnifique. Plus d'un Montréalais serait étonné 
de voir de si beaux ouvrages exécutés dans notre ville."

VIVE L’ACHAT CHEZ-NOUS ! Si chacun est bien 
libre d’acheter où il veut, il reste tout de même illo
gique et stupide que l’on se procure ailleurs ce qu’on 
peut avantageusement trouver chez soi. Il est parfois 
malheureux de constater que chez certains, tout ce 
qui vient de l’extérieur est de qualité supérieure, plus 
joli et moins dispendieux. C’est là faire preuve d’in
civisme et de snobisme de mauvais goût. A cette atti
tude, je préfère encore l’antique “esprit de clocher’’.

X X X

(L'Avenir du Nord — 18 mars 1898 — il y a 70 ans) — 
De Ste-Thérèse — "Depuis que notre fameux bonus est 
voté à la "Minerva Manuf. Co." les prix de nos loyers sont 
augmentés de 50%.

Cette nouvelle pourrait peut-être semer l’inquié
tude chez les locataires par suite de l’implantation de 
nouvelles industries à St-Jérôme. Mais faut pas s’en 
faire. Notre gouvernement vient tout juste d’adopter 
une loi disant que le prix des loyers n’est pas ses 
troubles et passant habilement le problème aux muni
cipalités. Le tout, agrémenté d’une forte dose de publi
cité, pour d’un côté prouver qu’il s’en occupe, et de 
l’autre pour se laver les mains avec convenance.

(L'Avenir du Nord — 22 mars 1918 — il y a 50 ans) — 
"M. l'inspecteur Bélanger, de la police fédérale, qui est 
chargé de rechercher les conscrits insoumis, était à Saint- 
Jérôme, lundi dernier. Les hommes mariés doivent avoir 
leur certificat de baptême, les conscrits leurs papiers mili
taires indiquant la catégorie dans laquelle ils ont été clas
sés, ou les documents prouvant qu'ils ont été exemptés."

Décidément, c’était une guerre de papiers. Si le 
passage de M. l'inspecteur fut signalé dans notre jour
nal, l’histoire ne dit pas le genre de réception dont il 
a pu être l'objet. Il est possible qu'une certaine partie 
de la population ait déserté la ville dès son arrivée. 
Question de disette de papier, je suppose.

xxx

(L'Avenir du Nord — 23 mars 1928 — il y a 40 ans) — 
"Le Conseil, après étude du rapport de l'ingénieur, ap
prouve un rapport de la commission de voirie, lequel re
commandait la reconstruction du pont de l'Avenue Bélan
ger, aux limites nord de la ville. Ce pont avait été emporté 
par les glaces au printemps de 1925."

Si la glace a détruit le vieux pont, elle a aussi 
servi à bien conserver le projet du nouveau. Non, 
décidément, il ne faut plus espérer qu’après 40 ans, 
le Conseil mette sa décision à exécution.

(L'Avenir du Nord — 19 mars 1943 — il y a 25 ans) — 
"Mardi dernier, cent trois nouveaux aspirants-officiers de 
langue française ont reçu leur badine des mains de Son 
Excellence le gouverneur-général du Canada, le Comte d'Ath- 
lone, à l'école des cadets-officiers du camp militaire de 
Saint-Jérôme, commandé par le lieutenant-colonel Paul Bros- 
seau, E.D."

Si ma mémoire est bonne, une violente tempête 
de neige avait salué la visite de Monsieur le Comte. 
Si le colonel ne possédait aucune autorité sur les élé
ments, il savait toutefois bien faire les choses lors de 
visites officielles ou d’événements exceptionnels.

(L'Avenir du Nord — 20 mars 1958 — il y a 10 ans) — 
"Son Excellence, Mgr Emilien Frenotte, dénonce violem
ment les feuilles jaunes, les journaux é scandale et é po
tins. Il demande aux autorités de voir é prendre les mesu
res nécessaires pour empêcher ce poison de contaminer 
notre jeunesse."

Rien n’indique malheureusement que le nombre 
des feuilles jaunes ait diminué depuis. A ce poison qui 
contaminait alors notre jeunesse, il s’en est ajouté 
bien d’autres, et de beaucoup plus néfastes, ceux-là. 
Devant une situation si déprimante pour celui qui a 
charge d’âmes, je n’ose entrevoir le jour où notre 
vénéré pasteur choisira l’exil à Temuco.
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Spectacle de minuit 
au Théâtre du Nord

La Société Historique de 
Saint-Jérôme est heureuse d’in
viter les amateurs de belle mu
sique et ceux qui veulent s'y 
initier à un spectacle de minuit 
qui aura lieu au Théâtre du 
Nord vendredi le 22 mars pro
chain à 11 h 30 p.m.

A cette occasion, nous assis
terons à la projection d'un très 
beau film de production ita
lienne. en l'occurrence “AIDA", 
opéra à grand déploiement de 
Giuseppe Verdi

Ce film magnifique, en cou
leur. met en vedette dans le 
rôle titre, nulle autre que la 
belle Sophia Loren qui. pour 
la circonstance, emprunte la 
voix splendide de Renata Te
baldi. cantatrice de réputation 
internationale. Les autres ar
tistes sont tous de grands chan
teurs à la voix chaude et puis
sante; ils sont Italiens . alors, 
c’est tout dire !

D'une durée d'une heure et 
demie, le film est une repro
duction fidèle de l'opéra “AI
DA". Décors, musique, mise en 
scène, synchronisation, tout y 
est remarquable. De plus, l'opé
ra étant chanté en italien, des 
explications du scénario y sont 
données entre chaque acte.

Assister à ce spectacle de mi
nuit que vous offre la Société 
Historique sera, ni plus ni 
moins, “passer une soirée à 
l’opéra" et ça, à bon marché . 
le prix des billets n’étant que 
$1.50. On peut s'en procurer 
actuellement à l'hôtel Lapointe, 
au salon Elizabeth Coiffure. 
301 rue Labelle. au Théâtre du 
Nord, aux pharmacies Thibault 
et Blais (Saint-Antoine), ainsi 
que chez Mlle M.-Antoinette 
Foucher, 387 Laviolette, tél. : 
438-5394 et chez Mme Louise 
Coutu, 389 Laviolette, tél. ; 
438-3337. On en vendra égale
ment à l'entrée, le soir de la 
représentation.

Vous désirez depuis long
temps voir et entendre un opé
ra ? Vous désirez assister à un 
spectacle qui sort de l'ordinai
re ? La Société Historique vous 
en donne l'opportunité et vous 
invite cordialement à cette soi
rée du vendredi 22 mars pro
chain, à llh. 30 p.m., au Théâ
tre du Nord.

Louise Coutu, 
publiciste.

COMMUNICATIONS

par votre gérant 
de téléphone

On a longtemps cru nue les ordinateurs étaient ! apana
ge des grosses entreprises. Mais de nouvelles mises au point 
dans ces services nous font voir l’ordinateur davantage corn 
me un outil capable de solutionner les problèmes du monde 
des affaires que comme un "cerveau électronique", pièce 
d'équipement terrifiante et combien mystérieuse. Aujour
d'hui, grâce au concept du travail en parallèle, les petites 
entreprises peuvent également profiter des services d'un 
ordinateur. Le travail en parallèle, c'est la capacité qu’ont 
nos ordinateurs modernes et efficaces de traiter en meme 
temps des centaines de problèmes différents, tout en accor
dant à chaque client une attention entière. Bell Canada 
contribue activement à mettre ces services d'ordinateurs 
à la portée des petites entreprises. Grâce à notre service 
DATACOM, qui relie client et ordinateur, n'importe qui peut 
accéder à un ordinateur centralisé par le travail en paral
lèle. Puisque les ordinateurs semblent avoir définitivement 
droit de cité, ceci les met à notre merci — enfin I

* * *

Voici devenue cette semaine de l’année au cours de la
quelle nos actionnaires reçoivent par la poste le Rapport 
annuel. Certains d'entre vous ont peut-être déjà reçu l'édi
tion de 1967 puisque Bell Canada ne compte pas moins de 
250,000 actionnaires au Canada. L’année qui s’achève aura 
été pour nous débordante d’activité et d'événements de tou
tes sortes. Les chiffres disparaissent, pour ainsi dire, dans 
une multitude de faits saillants qui ont marqué l'année de 
notre centenaire. Le Pavillon du Téléphone à l'Expo 67, 
que nous avons financé avec d’autres membres de l’Associa
tion du Téléphone du Canada, n'a pas été le seul jalon posé 
dans la métropole. Au cours de vos visites à l'Expo, il vous 
est peut-être arrivé d’utiliser un des nombreux et fort jolis 
téléphones publics — on en comptait 550 en tout sur le 
terrain de l’Expo: mais vous ne saviez peut-être pas que 
votre appel a passé par le premier centre électronique de 
commutation au Canada, installé juste à temps pour desser
vir l’Expo et ses millions de visiteurs. D’ailleurs un centre 
semblable sera ajouté cette année au réseau téléphonique 
de Toronto, et les travaux d'un troisième centre pour Otta
wa ont débuté. Comme je le mentionnais l'été dernier, nous 
comptons maintenant 5,284.000 téléphones au service de nos 
abonnés.

Notre programme de construction a été imposant : en 
1967, plus de $300 millions ont été versés pour améliorer et 
agrandir notre réseau de communication. Plus de 95 pour 
cent de cette somme a été dépensée au Canada.

BEI

IMKTIfHMTIO.V ET 
EEEE4\U ETE

Dans le cadre de l’opération Progrès, organisée par la 
Société Saint-Jean-Baptiste du diocèse de Saint Jérôme, une 
centaine de personnes se réunissaient dimanche dernier au 
pavillon Lessard de Saint-Jérôme afin de discuter des 
moyens à prendre pour favoriser le progrès économique de 
la région.

Comme au congrès de la SSJB en décembre dernier, 
où la très grande majorité des participants de dimanche 
dernier étaient présents, les principales mesures proposées 
furent le regroupement des municipalités, l’uniformisation 
de l’évaluation et de la taxe foncière, la création d’un parc 
industriel régional, la nomination d’un commissaire indus
triel régional, etc.

Et comme au mois de décembre dernier les partici
pants ramenèrent une fois de plus sur le tapis la fermeture 
de l'Uni Royal, l’état des relations patronales-syndicales, le 
problème du recyclage des travailleurs qui ne se fait pas 
en fonction des travailleurs mais qui forme plutôt des chô
meurs instruits, etc., etc.

Nous devons dire immédiatement que nous sommes 
sur plusieurs points d'accord avec ces personnes. Nous avons 
prouvé assez fréquemment dans ce journal que nous étions 
d’accord pour une seule ville, un seul plan d’urbanisme, un 
seul service d'incendie, un seul commissaire industriel, un 
seul parc industriel, bref que nous étions d'accord pour le 
regroupement municipal.

Cependant, et parce que nous voulons que ces objec
tifs soient atteints, nous croyons qu’il est de notre devoir 
de mettre ces personnes en garde contre l’inaction. Comme 
nous le disions déjà au début les discussions de dimanche 
dernier et celles du congrès de décembre 1967 étaient assez 
ressemblantes. Notre peur c'est que les participants parlent 
tellement qu’ils en oublient d'agir. Notre peur c'est que les 
participants gaspillent leurs énergies lors de telles rencon
tres à ébaucher des plans, des programmes ou autres cho
ses.

Ce qui est malheureux dans tout ça c'est que la mino
rité qui agit (les membres de la Société Saint-Jean-Bap
tiste. les syndicalistes, les professeurs, les professionnels, 
etc.) perd son temps dans des réunions semblables. L'inten
tion est bonne, louable, on veut faire de l’animation — 
mais non rentable. On pourrait facilement croire que cer
taines personnes ne se rendent dans ces assemblées que 
pour se défouler.

Au cours de l'après-midi on a entendu plusieurs per
sonnes se plaindre que la population était mal informée 
de la chose publique. On en a entendu également d'autres 
se plaindre parce que l’assistance aux assemblées du Con
seil municipal est faible. Et pourtant tous les journalistes 
vous diront qu'on ne voit jamais ces personnes à l’hôtel de 
ville ou ailleurs.

L'impression qui nous est restée après cette assemblée 
c'est qu'il y a beaucoup plus de penseurs que d’acteurs, 
beaucoup plus de chefs que d'indiens. Tous ont des idées, 
tous ont des solutions pour résoudre les problèmes. Cepen
dant il semble qu’il soit plus facile de laisser la réalisation 
concrète des projets aux autres. Alors tous se lancent la 
pierre. On a les idées mais c’est le gouvernement qui de
vrait les réaliser: il faut s’intéresser à la chose publique 
mais ce sont les autres qui devraient assister aux assem
blées du Conseil municipal; on est rapide pour dire que les 
échevins sont incompétents mais on l'est beaucoup moins 
pour briguer le poste.

Le chanoine Jacques Grand’Maison avait bien raison 
lorsqu’il déclarait à cette même assemblée "Nous sommes 
tous complices de la crise qui sévit à Saint Jérôme depuis 
1967. Nous n’avons plus le temps de lutter pour des ques
tions secondaires". Il avait également raison lorsqu’il a 
demandé “Le regroupement municipal est-il nécessaire, va
lable ? Et si oui est on prêt à y mettre le paquet pour sa 
réalisation ?"

Est-on prêt à y mettre le paquet ? On peut bien se po
ser cette question puisque de décembre à mars il n’y a pas 
eu d'action concrète. Il ne s'est rien fait. Ni individuelle
ment ni collectivement. Espérons que cette situation chan
gera.
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DANS LE MONDE QUI NOUS ENTOURE

Quarante-six ans de service à la Banque de Montréal

En témoignage de gratitude à l'occasion de sa retraite après 46 ans de service, les amis de 
M. Georges Fleury ont tenu à lui rendre hom mage en lui faisant une fête au Club de Cur
ling de St-Jérôme. On voit M. Fleury, la mine toute réjouie, écouter joyeusement M. Gis- 
lain Cadieux, qui lui chante sans doute un pet it refrain tel que : "Au jardin de ma banque, 
Les dollars sont Fleury; tous les amis de Georges ont pu y faire profit."
A l'occasion de ette soirée M. Fleury s'est vu remettre un téléviseur couleur. (Photo P. Fortin)

iNotre photographe, en passant sur l'autoroute, a remarqué avec quelle rapidité les travaux 
avançaient dans la construction de l'usine de la General Coach Works. On peut remarquer 
dès maintenant l'élégance qu'aura cet édifice. (Photo Paul Fortin

Ceux qui ont connu le Château Sainte-Rose, établissement bien connu situé è Ville de Laval, 
seront sans doute peinés de voir ce qui reste du vénérable édifice qui était vieux de 
150 ans. L'incendie a eu lieu vendredi dernier. Les dommages s'élèvent à $150.000.

(Photo P. Fortin.)

Cartes d Affaires

Gilles Desjardins Ltée
ENTREPRENEUR GENERAL

TEL. 432-4093
446 RUE MADELEINE SAINT-JEROME

LOCATION I)E MACHINERIE STE THERESE

près
Tel : 435-446(1

232 PRINCIPALE“-“LUMBER?/ LESAGE
PORTES et CHASSIS 224-2991MATERIAUX DE

CONSTRUCTION Ligne directe
CHASSIS ALUMINIUM Lesage St-Sauvcur 227-3516

435-3646-7

Sauvé Construction Ltée
1022 BOUL. LABELLE 

SAINTE-THERESE

V-Jl -, ï#
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ATTENTION, FUTURS MARIES

E. MAISONNEUVE ET FILS
Vous offre 24 modèles de gâteaux do noce 

Spécialité: Gâteaux de fête 
LIVRAISON G RA TUITE

543 rue Fournier SAINT JEROME Tél.: 438-3960

TALAGIST
Un important manufacturier dans l’industrie du Breu

vage est à la recherche d’un étalagiste pour son territoire 
des Laurentides avec résidence à St-Jérôme.

QUALIFICATIONS REQUISES :

Age : 23 à 30 ans. Bilingue.

Education : 12ième année et plus.

Experience : Etre compétent dans l’installation de ma
tériel publicitaire. Une certaine expérience dans la vente, 
la promotion et le “merchandising” est préférable.

Posséder un permis de chauffeur pour conduire ca
mionnette.

Position permanente comprenant un très bon salaire 
au début; nombreux bénéfices; assurance-vie, hospitalisa
tion, caisse de retraite, etc..., et d’excellentes chances d’a
vancement.

Fuirc application par écrit à

CASIER POSTAL 192
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C’EST LE PROGRES EfSJ MARCHE...
Aucun Canadien ne saurait rester indifférent au fait qu'il existe dans son 
pays un programme destiné à promouvoir le progrès des régions 
défavorisées.
L ARDA est un programme conjoint fédéral-provincial qui a pour 
objectif d accroître les possibilités de revenu et d'emploi des ruraux.
Pour ce faire, IARDA a recours à des moyens très divers :

— le regroupement de fermes trop petites pour être rentables.
— le creusage et le redressement de cours d'eau ainsi que de 

multiples travaux de drainage sur les fermes en vue d'aug
menter le rendement des terres agricoles.

— l'agrandissement et la modernisation de centres de pêche 
et de transformation du poisson.

— la création ou l'agrandissement de pépinières; la plantation 
d'arbres par les ruraux à faible revenu.

— l'aménagement au Québec de terrains de camping, de sites 
touristiques et de centres de sports en plein air.

— la préparation de plans d'aménagement régional comme 
celui du Bureau d'Aménagement de l'Est du Québec 
(BAEQ).

En résumé, le développement socio-économique des ruraux et la pleine 
utilisation des ressources naturelles sont les deux concepts dont 
s'inspire LARDA.

N/nr\ilSTERE DES FORETS ET DU 
DÉVELOPPEMENT RURAL

O T T A W A

AMÉNAGEMENT RÉGIONAL ET 
DÉVELOPPEMENT AGRICOLE AU CANADA
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DEFILE DE MODE DU CLUB SOCIAL DE L'HOTEL-DIEU
Amies lectrices si vous n'avez pas eu la chance d assister au 

défilé de mode des Filles d’Isabelle qui, soit dit en passant, a 
remporté un magnifique succès, j'espère que vous pourrez prendre 
votre revanche en allant voir celui qui sera présenté par le Club 
Social de l'Hôtel-Dieu et le concours d'un groupe de marchands 
jérôiniens. Cette présentation de mode mixte printemps-été 1968 
se déroulera à la salle Royale de l'Hôtel Lapointe, mardi le 2 
avril à 20 heures 30. Les mannequins qui seront tous des em
ployés de l'hôpital, évolueront dans de magnifiques toilettes prin
tanières et estivales susceptibles d'étre portées au cours de la 
journée, en soirée ou à l'heure du bain. Des prix de présence 
seront attribués au cours de cet évènement mondain qui sera 
sans doute une parfaite réussite. Cordiale invitation à tous et à 
toutes. On peut se procurer des billets chez les commanditaires 
ou en signalant 432-9711.

★ ★ ★

PARTIE DE SUCRE DU CLUB ROTARY
Non. ce n’est pas un poisson d'avril, mais une invitation très 

sérieuse qui nous est transmise par la direction du Club Rotary, 
à l'occasion de sa partie de sucre annuelle qui aura lieu lundi le 
1er avril, à la cabane à sucre de M. Gustave Bouvrette, au profit 
des oeuvres du club. Il va sans dire que les bons produits de l'é
rable seront à l'honneur ; on pourra s'en régaler à satiété de 
1 heure de l'après-midi jusqu’à la fermeture. La soirée se pour
suivra sur un rythme de gaieté, car il y aura danse aux accords 
mélodieux d'un excellent ensemble musical. Toute la population 
est conviée à ce joyeux régal au bois dont l'organisation a été con
fiée à M. Arthur Monette Franc succès et agréable journée.

★ ★ ★

JOURNEE D'AMITIE AU CURLING

Vu le beau succès obtenu lors de leur rencontre d’amitié du 
4 février dernier, le comité masculin du curling a décidé d’orga
niser une autre réception mixte pour dimanche le 31 mars. Au 
cours de l’après-midi, les membres et leurs invités auront l’avan
tage de participer à un bonspiel de 6 bouts et de se mériter de 
jolis cadeaux. Un délicieux buffet leur sera ensuite servi vers 
7 heures. Agréable journée à tous et à toutes.

★ ★ ★

SOCIAL DES FERMIERES DE SAINT-JEROME
Les Fermières de Saint-Jérôme, paroisse cathédrale, invitent 

toute la population à leur partie de cartes mensuelle qui aura 
lieu à la salle de l’école Dubois, mercredi le 27 mars à 8 heures 
p.m. De magnifiques prix de table et de présence seront remis aux 
personnes gagnantes et un délicieux goûter sera servi au cours 
de la soirée. Votre présence assurera le succès de ce social dont 
l'organisation a été confié à Mme Irène Bleau. Bienvenue à tous 
et à toutes.

★ ★ ★

NOUVEL ESSOR DU MOUVEMENT SCOUT
Depuis quelques mois le mouvement scout, semble vouloir 

prendre un nouvel essor. En effet fondée récemment la troupe 
scoute St-Pierre, sous la direction de son chef Jean-Claude Maillé, 
compte déjà dans ses rangs 15 jeunes garçons recrutés eu sein 
des différentes paroisses du grand Saint-Jérôme, (ce nombre sera 
très probablement porté à 32 d'ici peu de temps.) Ces nouveaux 
adeptes se réunissent tous les samedis après-midi dans un local 
sis à l’aréna. Les jeunes de 12 à 14 ans intéressés à faire partie 
de ce groupe, sont priés de se rendre à cet endroit ou à signaler 
438-3827. Il en est ainsi pour ceux de 17 et 18 ans qui désirent 
s'inscrire comme chefs. La fondation de cette troupe a été rendue 
possible grâce à la collaboration des parents des louveteaux qui 
lors d’une récente réunion ont décidé de procéder à la formation 
d’un comité de parents des scouts, qui verront à aider les chefs et 
à les orienter dans leurs activités. Ce comité se compose comme 
suit : Mme Aimé Thibault, présidente ; M. Georges Burque, 1er 
vice président ; Mme Jacques Desjardins, 2e vice-présidente ; 
Mme Denis Germain, secrétaire ; M Claude Desloges, trésorier. 
Plusieurs sous-comités ont aussi été formés et à l’intérieur des
quels tous ceux et celles qui s’intéressent à la cause scoute, se
raient bienvenus. Il est évident que ces jeunes éprouvent le
désir de bricoler, alors pour ce faire ils recevraient avec joie et 
reconnaissance des choses qui ne vous sont plus utiles, telles que : 
scies, marteaux, clous, câbles, corde Je lieuse, fanaux, bancs, 
chaises etc . .. Faites parvenir ces articles au local ou communi
quez avec Mme Denis Germain à 438-6930

★ ★ *

A NE PAS OUBLIER . . .
Le BAL MASQUE du Club Social de l'Hôtel-Dieu. vendredi le 

22 mars à 8 h. 30 p.m. à la salle Royale de l'hôtel Lapointe. In
vitation publique.

★ ★ ★

La SOIREE FRANÇAISE des Légionnaires, samedi le 23 mars 
à 19 heures 30 au local 940 rue Deschambault. Pour réservation 
438-6556.

Le SOUPER CANADIEN de l’Ordre Fraternel des Aigles,
samedi le 23 mars à 7 h. p.m. au local 711 Fournier. Bienvenue 
à tous et à toutes

Qu'on m'apporte la tête de Jean-Baptiste
C'est en récompense d'une talentueuse et 

voluptueuse danse des hanches que la fille 
d'Hérodiade obtient pour sa mere la fameu
se tète de Jean dit le baptiseur. Tout le mon 
de le savait trop bien, même Hérode cons
terné. qu’il n’était pas normal pour une jeune 
fille d'exiger le prix du sang ses exploits 
artistiques.

Ce fait biblique semblerait il en voie, au
jourd’hui. de se revivre sous d’autres forme? 
C'est un peu l'impression que nous laisse l’ex
périence qu'ont vécue le étudiants des éco
les secondaires de Sainte Thérèse Que veu
lent-ils ? Qui les anime ? Pourquoi ?

Autant de questions que l'on peut se po
ser — qui certes en définitive, si on sait pro
fiter de l’occasion apporteront d’heureux ré
sultats. si ce n’était simplement que d’avoir 
inquiété un peu tout le monde : étudiants - 
qui apprendront qu’à jouer avec le feu on 
risque de se brûler, professeurs — qu’il est 
extrêmement difficile de ne pas projeter ses 
problèmes sur les autres, commissaires 
qu’il est inopportun quand on est élu d’igno
rer l'opinion publique, les parents — à semer 
sans entretenir on risque de perdre ce qu'on a 
fait pousser faute d’avoir été étouffé par les 
mauvaises herbes : Quand les parents dor
ment, les enfants se réveillent. (Réflexion 
pleine de bon sens d'un père de famille).

Plaise à Dieu que l’expérience n'ait pas 
plus de conséquences fâcheuses que d’obliger 
tout le monde à reviser son rôle dans l'édu
cation et que de ce débat, il ne reste rien 
de l'impression qui a pu être pressentie : 
qu'Hérodiade exigeait par sa fille la tête de 
Jean-Baptiste. Une tête coupée ne guérit pas 
nécessairement de la méningite.

Il y a une occasion magnifique à Sainte- 
Thérèse de mettre dans le coup de l’éduca
tion le plus grand nombre possible de per
sonnes en situation de mission de former des 
hommes ; encore faut-il que dans les rouages 
des entretiens on accepte les lubrifiants de 
la compréhension, de la fraternité, de l’im
partialité et de la probité. Il faudrait cesser 
de toujours voir les problèmes, surtout en 
éducation, sous les angles politiques. A Sainte- 
Thérèse comme ailleurs cette manie a pourri 
bien des projets, et dégoûté de nombreuses 
bonnes volontés.
Fondre comme du beurre

Malheureux êtes-vous qui vivez dans un 
entourage de gens au régime :

Si c’est Madame, alors adieu les chocolats 
qui vous attendaient sur le coin de la table 
du salon; adieu les gâteaux trop sucrés, les 
"spagatti” abondamment arrosés d’une human
te sauce tendrement aromatisée. La feuille 
du régime trône bien en vue et condamne 
les corps trop gras, les matières trop riches 
en calorie. Madame est cuisinière Vous 
n’en sortez pas, nous maigrirez, nous aussi.

Si c’est Mademoiselle, c'est moins embê
tant, ear ça ne nous engage moins directe
ment. Mais ne vous croyez pas exempt de 
lotîtes conséquences : vous risquez d'inviter à 
diner un convive qui tout en s’excusant de 
ne pas avoir d’appétit, avalera sa pilule “anti 
repas", absorbera quelques cafés qu’elle dé
gustera entre quelques centaines de bouffées 
de fumée. C’est ainsi qu’elle vous regardera 
manger, sans toutefois avoir sérieusement ta
ché une certaine avidité qu’elle manifestera, 
à vous couper l’appétit, en s'installant, coude 
serré dans vos plats. Comment voulez-vous ne 
pas en laisser .

Si c’est Monsieur, c’est encore de moins en 
moins embarrassant. C’est ailleurs une ques
tion de calcul. I.erégime dit : 180 calories pour 
un "Ryc", 200 calories pour un “cognac"., etc. 
En tout bon mathématicien, on résout alors 
le problème en s'accordant pour le diner 4 
bonnes traites . et une salade. C’est assuré 
vous maigrissez à vue d'oeil ... et vous ca
racolez en sortant.

Pourquoi toutes ces privations, ces res
trictions, ces calculs délicats ? Parce que Ma 
dame veut se débarrasser de quelques hour 
relets qui ne lui appartiennent pas. parait il; 
parce que Mademoiselle veut garder la grâce 
de ses 16 ans dans les blue jeans extra
small: parce que Monsieur a été averti qu'il 
doit perdre son trop plein de graisse s'il ne 
veut pas que son trop plein de soupe le 
perde.

Et dire qu'il y a quelques années, on ap
pelait ces privations corporelles des sacrifices 
pour le bénéfice de son âme. Le corps trop 
gras de l'âme généreuse ne refusait certes 
pas l’évaporation de quelques livres mais le 
tout s’endurait dans une optique de pardon, 
de réparation, de maîtrise et de libération. 
On mettait plutôt son esprit en régime, en se 
servant de son corps. Il paraît qu’il était 
préférable d'avoir une âme purifiée, amincie, 
svelte, pour le bénéfice de sa paix intérieure 
Evidemment, ça paraissait moins.

La Jérôeromienne
La Jérômienne recevait mar

di le 12 mars, Mme Marielle 
Paradis qui a vivement inté
ressé l’auditoire, par son expo
sé sur la psychologie de l’en
fant (4-12 ans). Elle dévelop
pa le thème avec beaucoup de 
minutie et de simplicité. Les 
réactions de l’enfant face au 
comportement de l’adulte et les 
réactions de l’adulte face au

comportement de l'enfant ont 
été approfondies. Lin dosage 
d’autorité, de discipline, de 
compréhension et d'amour évi
te les enfants "problèmes" et 
reste le gage le plus sûr de 
réussite.

Au début de l’entretien. Mme 
Paradis disait : “L’éducation de 
l'enfant commence 20 ans 
avant sa naissance”. Et comme 
conclusion, il ressort que les

parents conscients de leur res 
ponsabilité doivent être des 
exemples vivants, une sorte de 
miroir qui reflétera l'enseigne
ment.

Mardi le 9 avril à 8 heures 
p.m., au Pavillon Lessard, M 
Henri-Paul Bordeleau, psycho
logue réputé, parlera de l’ado
lescent (12-18 ans). La popula
tion est cordialement invitée.

Marguerite-L. Forget.

cours de conversation 
anglais « espagnol

• Bénéficiez de nos 90 années d'expérience et de recherches 

® Leçons particulières — Cours collectifs — Jour - Soir

• Prenez rendez-vous pour une leçon d'essai gratuite

B* I §T9 Inscriptions tous les mercredis
WmS ’tfeaSF | fl H &ffm de 1 3 heures à 21 heures
Lanciues vivantes 480 Rue St' Geor9es — St-Jérôme
Langues vivantes tel. ; 436-1398
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CA B TES
PB OFESSI ON NEE L ES

« STE-ROSE

JEAN-PAUL LATOUR

NOTAIRE

240, boni. Ste-Rose à Ste-Rose Tel.: 625-2142

® ROSEMERE

MAURICE LABELLE
NOTAIRE

R ose mere Tel.: 625-5472
303, Grande Côte Tel.: 625-1873

TERREBONNE

6669, rue St-Denis MONTREAL Tel.: 276-2692

© STE-SCHOLAS TIQUE

GUSTAVE THERIAULT
NOTAIRE

<5 St-Jean Baptiste Tel.: 258-3471
STE-SCIIOI. ASTIQUE

• ST-JEROME

STE-ADELE

ALAIN VOfZARD

NOTAIRE

211 Bl. Ste-Adèle STE-ADELE

JACQUES JOUBERT

Tel.: 666-8031

© STE-THERESE

M. GEORGES-ETIENNE FILIATRAULT
NOTAIRE

51, Blainville Ouest Tel.: 435-7412
SAINTE THERESE

© L A C H U T E

JACQUES BAILLARGEON
NOTAIRE

Dépositaire du greffe de feu 1 
Jacques-E. Beaudoin et J .-F

es notaires
Lavigne

537. rue Principale, Lachute 562-5616

S T - J A N V 1 E R

Résidence : Saint-Janvier, cté de Terrebonne Tel. : 435-7356

GERARD VERMETTE, B.A., LL.L.
NOTAIRE

ETUDE LEGALE

LEONARD & LEONARD
NOTAIRES

Gustave Léonard — J.-Paul Léonard — Georges Léonard — Yves Léonard

316, rue Saint-Georges SAINT JEROME Tel.: 438-4181

© VILLAGE LAFONTAINE

MICHEL ST-VINCENT, B.A., LL.L.
NOTAIRE • NOTARY

EDIFICE CAISSE POPULAIRE SAINTE-PAULE

125, I.abelle Bureau : 438-6171
St-Jérômc, 1\Q. Résidence : 436-1826

Tel.: 229-4949

De l’importance du testament
On pourrait ainsi définir le testa

ment: Un écrit dans lequel une per
sonne exprime ses dernières volontés 
concernant ses biens, lesquelles volon
tés sont exécutoires à son décès.

Pourquoi est-ce important de 

faire son testament:

Personne n'ignore qu'il n'est pas 
possible d'apporter dans l'au-delà ses 
biens avec soi à son décès. Le testa
ment nous permet de bien établir com
ment on veut que ses biens soient par
tagés à son décès.

Si on néglige de donner ses instruc
tions aux ternies dé un testament, la 
loi se charge de les distribuer elle- 
même. à sa façon. Les législateurs ont 
bien fait leur possible pour établir 
une norme de partage qui soit équita
ble, mais on constate que dans bien 
des cas celui qui est décédé en auraii 
jugé autrement.

Pour n'en donner qu'un exemple, les 
biens d'un époux qui serait séparé de 
biens et qui décéderait sans testament 
laissant une épouse mais sans enfant, 
seraient partagés Un tiers ( Ç.s ) à 
l'épouse, Un tiers ( !/s ) à ses frères 
et soeurs et Un tiers (Vs) à ses pa
rents.

Est-ce que le mari dans ce cas, s’il

avait eu la prévoyance de faire un 
testament, n'aurait pas laissé tous ses 
biens à l'épouse qui lui survit?

Il y a trois sortes de testament:

1) Olographe: Testament écrit de 
la main du testateur et signé par lui 
sans témoins.

2) Suivant la forme dérivée de la 
loi d'Angleterre: écrit à la machine 
ou par une autre personne que le tes
tateur, mais signé par le testateur en 
présence de deux témoins.

3) Authentique: Devant un notaire 
et deux témoins.

Tous ces testaments sont bons. Evi
demment ies deux premiers doivent 
être prouvés et vérifiés par la Cour 
qui peut ensuite en émettre des co
pies, ce qui n’est pas nécessaire pour 
le testament authentique.

Avec tous ces moyens faciles de 
dicter ses volontés, il nous semble im
pardonnable de décéder sans testa
ment.

Pour souligner l’importance du tes
tament, citons les paroles d'un juriste 
éminent (et qui était avocat): “Mourir 
sans testament est un moyen certain 
de laisser parmi les siens un souvenir 
désagréable et à ses avocats une par
tie de sa fortune”

@ STE-AGATHE © S T - J 0 V 1 T E

HAMEL & PROULX &
LAPOINTE LASALLE

NOTAIRES NOTAIRES

45. St-Antoinc 425 BISSON (coin Ouimet)
Tel.: 326-1515 TEL.: 425-2765

Ste-Agathe-des-Monts ST-JO VITE
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ST-SAUVEUR AU-DELA 
DES MONTS

(Mme Marguerite DESCHAMPS)

UN ESPRIT DE CLAN NUISIBLE

A PARLER SANS DETOUR

Chère Monique,
A mon tour, je viens vous exposer mon cas, en espérant que vous trouverez une porte de 

sortie ou du moins quelques suggestions à me donner, car j'ai tout un problème sur les bras ! 
Après 22 ans de mariage, mon mari m'a quittée et je reste seule avec la charge de nos six enfants. 
Nous avons toujours été une famille très unie en dépit des difficultés causées par mon mari et 
son départ n'a rien changé à notre esprit familial. Je commence cependant à me demander si 
nous tie sommes pas allés un peu trop loin dans notre désir de nous tenir les coudes serrés : Voi
ci ce qui se passe. La deuxième de mes filles actuellement âgée de 19 ans a été très troublée par 
notre séparation et s'est mise à sortir avec toutes sortes d'hommes. Finalement, elle s'est retrouvée 
enceinte et il n’était pas question qu'elle se marie pour régler la question, puisque le père de son 
enfant est déjà marié et de toutes façons, elle ne l'aimait pas vraiment. Après avoir discuté de la 
question tous ensemble en conseil de famille, nous avons suggéré à ma fille de garder le bébé 
avec nous, ce qu'elle a accepté tout de suite. Le bébé a maintenant huit mois et je réalise que 
ma fille n’agit pas en irraie mère avec son petit garçon. Tout le monde, l'adore et s’en occupe à 
qui mieux mieux. Il est un bon bébé, mais je commence à me demander si nous avons fait une 
bonne chose : Il me semble que cette expérience n'a apporté aucune maturité à ma fille et qu'elle 
ne se sent pas vraiment responsable de son enfant. J’ai peur qu’elle recommence et je me deman
de quelle sorte d'homme nous ferons de cet enfant, élevé par une bande de pères et de mères. 
Avons-nous bien fait ? Que suggérez-vous ? Il n’est pas question de donner le bébé en adoption ou 
de faire de la peine à ma fille, mais il y a quelque chose qui cloche et je me demande quoi? 
Pourriez-vous me le dire ?

Maman à double titre.
Chère maman à double titre,

Eh oui, il y a quelque chose qui cloche dans votre maisonnée et ce quelque chose provient 
peut-être de l'aspect que vous considérer le plus positif dans votre situation familiale: votre
esprit de clan. Se tenir les coudes est quelque chose d'important face aux difficultés de la vie, 
mais il me semble que dans le cas de votre fil ie, la force des liens familiaux soit devenue une 
béquille sur laquelle elle s'est appuyée pour trouver une solution mais sans s'impliquer vrai
ment, sans participer du plus profond d'elle à l'élaboration des plans d'avenir pour elle et son 
enfant. Alors pourquoi se sentirait-elle plus responsable maintenant puisqu'elle sait pouvoir comp
ter sur votre appui quoi qu'il arrive?

Je pense qu'une des premières choses à faire actuellement est d'avoir une conversation sé
rieuse seule avec votre fille au sujet de ses plans d'avenir à elle, en tant que mère de cet enfant. 
N'oubliez pas qu'il s'agit de son propre fils, non pas celui de toute la famille. Qu'elle sente votre 
support moral et matériel, mais que ce support l'aide à faire face à la musique, non pas à se 
boucher les oreilles. Il ne s'agit pas de la disputer ou de l'abandonner avec ses difficultés mais 
de la rendre consciente de ses responsabilités et de l'épauler vers une maturité plus poussée. Si 
vous laissez la situation actuelle se continuer, il est à peu près assuré qu'elle recommencera jus
qu'à ce qu'un jour elle devienne consciente de ses agissements et alors, ce pourrait être tragique

Quant à l'avenir de votre petit-fils, je comprends que vous vous posiez des questions à 
son sujet, car vous avez vous-même expérimenté une vie conjugale mouvementée. Il ne nait pas 
en ayant toutes les chances de son côté bien entendu mais il sera l'homme que sa mère en fera 
et c'est pourquoi il me semble plus important de vous préocur-er de votre fille pour le moment. 
Aidez-la à être une mère attentive, responsable, disponible et vous aidez par le fait même son 
enfant.

Ce n'est jamais en empêchant les enfants de se mouiller qu'on leur évite de se noyer 
mais en leur apprenant à nager ! Et il arrive qu'avant de savoir nager, on avale quelques gorgées 
d'eau .. . C'est la vie !

Bonne chance,
MONIQUE.

L’atelier pédagogique est sur 
pied à Saint-Sauveur depuis le 
11 mars courant, alors qu’un 
nombre plutôt restreint de pa
rents se sont rendus à l’assem
blée générale de l’atelier péda
gogique, convoquée dans le but 
d’élire les six membres devant 
les représenter au sein du Co
mité de direction. C’était la 
dernière étape à franchir pour 
compléter les cadres du dit 
atelier pédagogique.

En effet, les maîtres, égale
ment au nombre de six. ayant 
déjà été élus au cours d’une 
assemblée du personnel acadé
mique. un représentant de la 
Commission scolaire ayant été 
précédemment nommé par cel
le-ci et les directeurs des deux 
écoles siégeant d’office, il ne 
manquait plus que les six pa
rents pour compléter la forma
tion du comité de direction qui 
compte quinze membres. Le mi
nistère de l’Education suggère. 
■’■r.- son guide pédagogique No. 
ô. un comité de direction grou
pant onze membres pour cha- 
oue école. Cependant, vu que 
Saint-Sauveur possède deux é
coles (item filles et item gar
çons) dont les besoins et les 
problèmes sont sensiblement 
les mêmes, il avait été décidé 
préalablement oar les instiga
teurs de “l’Atelier", après con
sultation des parents et des 
maîtres, qu’un seul comité de 
direction réunissant quatre 
membres supplémentaires, re
présenterait les deux écoles.

Aussitôt après l’élection des pa
rents, le Comité de direction 
s’est réuni Dour se choisir un 
exécutif qui tut immédiatement 
présenté à l’assemblée, après 
quoi les membres se réunirent 
de nouveau, assistés par M. 
Roy. le délégué du ministère 
de l’Education qui animait la 
soirée. Un coup d’oeil en dia
gonale jeté sur la documenta
tion remise, suffit pour faire 
prendre conscience à tous et à 
chacun de l’énormité de la tâ
che qui leur incombait ainsi 
que du retard considérable à 
rattraper II fut donc résolu que 
le plus d’étude individuelle pos
sible serait faite entre les as
semblées qui se tiendront à 
toutes les deux semaines, à 
compter de mardi soir, le 19 
mars courant Les ateliers pé
dagogiques groupent les prin

cipaux agents de l’éducation 
qui sont les parents, les maî
tres et les administrateurs sco
laires. en vue de la mise en ap
plication systématique du règle
ment no 1 préconisé par le mi
nistère de l’Education, selon les 
besoins et les possibilités des 
différents milieu.
BELLE SOIREE RECREATIVE

La “Marquise” offrait un 
spectacle aussi original qu’im
pressionnant. samedi soir, le 9 
mars courant, alors que l’on 
pouvait voir de très loin sa 
principale pente parsemée de 
torches enflammées que les 
skieurs devaient contourner 
dans leurs descentes.

Un gros et quelques petits 
feux de joie allumés plus bas, 
de la musique tyrolienne et un 
beau clair de lune par surcroît, 
tout contribuait à créer une at
mosphère chaude et gaie dans 
ce coin de Saint-Sauveur.

C’est en gage de remercie
ment à ses nombreux clients, 
que M. Lucien Charette avait 
organisé cette soirée récréati
ve au cours de laquelle plu
sieurs prix et trophées furent 
remis aux jeunes élèves des 
cours de ski du samedi dirigés 
par M Paul Lalonde Tous les 
enfants ayant participé à une 
ou à plusieurs compétitions, ont 
été récompensés.

Pour une première expérien
ce. ce fut une très belle réussi
te.
PETIT INDICE

Sur les cinquante personnes 
de Saint-Sauveur qui se sont 
prononcées au sujet du précep
te dominical commençant le sa
medi soir, trente-cinq, soit 70% 
sont en faveur d’une telle ré
forme.

Agrandissement 
de l’école 

Mgr-Frenette
La Commission scolaire ré

gionale Dollard-des-Ormeaux re
cevra les devis techniques con
cernant l’agrandissement d e 
l’école Mgr-Frenette probable
ment dans la semaine du 25 
mars. Les commissaires devront 
alors, suivant la superficie de 
plancher de la nouvelle aile, 
décider où situer cet agrandis

sement.
Deux solutions seulement 

s’offrent aux commissaires. Soit 
construire dans la cour de l’éco
le Mgr-Frenette ou dans le ter
rain vacant où était situé l’an
cien collège des Frères des Eco
les Chrétiennes. Il semble bien 
que les commissaires n’auront 
pas le choix et devront opter 
pour la première solution. Et

cela, pour plusieurs raisons.
En effet, la deuxième solu

tion n’offre que des désavanta
ges. Premièrement, le terrain 
vacant est séparé de l’école 
par la voie ferrée du C.N. 11 
faudrait donc construire une 
passerelle, ce qui serait trop 
dispendieux. De plus, ce ter
rain n’est pas suffisamment 
grand pour qu’on puisse y éta

blir plus tard une polyvalente. 
Cependant, il semble que la ré
gionale conservera ce terrain 
comme espace de verdure.

De toute façon, les commis
saires auront le temps d’en dis
cuter puisqu’après avoir reçu 
les devis, ils devront faire pré
parer les plans de la future 
section par des architectes, ce 
qui donnera un certain délai.

YVON LAVOIE
Annonceur

POUR LES NOUVELLES LOCALES 
ECOUTEZ RADIO LAURENTIDES,

ET DE LA

ET REGIONALES, 
LA STATION DE 
MUSIQUE.JOHN FORD

Publiciste
00610^
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CHAPEAU, JEAN-BAPTISTE ET SALUT AU VIEUX JULES ...

i,d ARLEQUIN

En fin de semaine dernière, 
la troupe de théâtre étudiante 
l'Arlequin de Saint-Jérôme pré
sentait deux pièces: “Sgana- 
relle” de Molière et une autre 
de Jules Renard, “Poil de Ca
rotte”.

Suivant l’ordre chronologi
que de la présentation, nous 
nous attaquerons en premier 
lieu à Sganarelle — quand je 
dis “attaquer”, c’est bien au 
sens figuré, car là n’est point 
mon intention d’user d’armes 
offensives, puisque l’impres
sion générale qui résultait de

l'audition et de la vision des 
deux pièces était très favora
ble. . . C’est du théâtre ama
teur bien sûr, il ne s'agit pas 
d’établir de comparaisons avec 
des troupes de professionnels, 
mais pour de l’amateur, on 
peut dire que c’était très bien 
rendu.

Au premier coup d'oeil, les 
décors de Sganarelle plaisaient, 
à une chose près les arbhes 
roses et bleus. . . voulait-on 
donner une petite note anti
théâtre à la pièce de ce véné
rable Molière. . . ? La même 
chose se retrouvait au niveau 
du costume: Sganarelle et Lélie 
respectaient les us et coutu
mes du temps, mais les autres 
personnages qui évoluaient 
tout autour arboraient un petit 
quelque chose qui ne corres- 
, ondait pas tout à fait avec 
le ’’vestimentarisme” du XVIIè 
siècle. . . Mais enfin, de nos 
jours, on ne se frustre plus à 
cause d’im chevauchem e n t 
d’une époque sur une autre. . .

Au point de vue interpréta
tion, disons que Sganarelle, 
— “Robert Nadon” — était ex
cellent, son jeu était truffé 
d’aisance et de naturel et sa 
présence scénique était assez 
remarquable. Il y avait un lé
ger décalage quant aux autres 
acteurs, mais qui n’allait pas 
jusqu’à sombrer dans le “vi
lain”. Un peu trop d’amidon

peut-être et un manque de 
maîtrise au point de vue dic
tion . . . Détail à souligner : 
l’emploi d’expressions plus que 
XXe siècle qui auraient peut- 
être donné la possibilité à 
Molière de faire un petit bond 
dans sa bière . . . lorsqu’on 
entend des choses comme 
“aieouille" que même Larousse 
ignore. . .

Terminons en disant que la 
distribution de Sganarelle 
composée de Réal Gosselin, 
Diane Raymond, Diane St-Jean, 
Robert Nadon, Diane Ray
mond, François St-Michel, Jean 
Marchand et Alain Charbon- 
neau a su faire rire l’auditoire 
et satisfaire les amateurs d’a
mateurs. . . Quant à “Poil de 
Carotte, les mêmes détails de 
costumes et de superflus d’ex
pressions s’y retrouvaient à 
l’exception des décors qui 
étaient en tout points parfaits.

Le rôle de Poil de Carotte 
était joué avec beaucoup d’a
plomb et Christine Prud'hom
me a su donner toute la saveur 
et l’intensité voulues au per
sonnage. Lucie Charbonneau, 
Lucette St-Jacques et Gustave 
Aubin, les autres membres de 
la distribution, s’en sont tirés 
avec honneur. Disons que le 
jeu d’ensemble de “Poil de Ca
rotte” était légèrement supé
rieur à celui de la pièce de Mo
lière. Une remarque en pas

sant, les trois cent-cinquante 
spectateurs qui assistaient ven
dredi soir à la représentation 
ont eu l’ultime privilège de 
voir se lever le rideau à l’heu
re fixée. . . chose plus qu’inu
sité dans le monde du specta
cle. . . Malheur fut aux retar
dataires. . .

Enfin, il serait peut-être bon 
de laisser savoir que la grande

Pas d'école 
maternelle 

à Lac-Carré
(Mme Hélène David) 

Samedi, le 16 mars courant, 
une assemblée en vue de la 
création d’une école maternelle 
pour les enfants de Lac-Carré 
et des environs était tenue à 
la salle du collège. Etaient pré
sents à cette assemblée, MM. 
Onésime Grenier, président de 
la Commission scolaire, Réal 
Ladouceur, commissaire d’école 
de Lac-Supérieur, MM. Maurice 
Sawyer, Charlemagne Laehaine, 
Alfred Desjardins, commissaires 
pour Lac-Carré, ainsi que M. 
Lionel Desserres, secrétaire de 
la municipalité de Lac-Carré et 
de St-Faustin village. Une soi
xantaine de personnes compo-

majorité de l'assistance aurait 
préféré voir Poil de Carotte 
en premier, vu le caractère 
plus sérieux et Sganarelle en 
dernier. . . afin de laisser aux 
gens un petit goût de rire leur 
flotter sur les papilles. . . pour 
pouvoir mieux avaler les vi
cissitudes du reste de la se
maine.

Bravo quand même et nous 
espérons que L’Arlequin va 
poursuivre son escalade vers 
les sommets du “Bel Arte”. . .

Un terrible accident est sur
venu en fin de semaine derniè
re à Nantcl, petite localité si
tuée près de St-Faustin dans le 
comté de Terrebonne, lors
qu’une camionnette est entrée 
en collision avec une automo
bile; les trois occupants de la 
camionnette sont morts instan
tanément : il s’agit de M. et 
Mme Fernand Filion du Lac- 
des-Ecorces et Mme Lucien Du
fresne du Lac-des-Iles, tous les 
trois du comté de Labelle. Les 
deux passagers de la voiture 
ont été grièvement blessés dans 
l’impact. L’accident serait sur
venu dans une courbe très ac
centuée sur la route 11, la 
chaussée étant très glissante.

saient l’assistance. Le projet de 
l’établissement de l’école ma
ternelle a été rejeté par une 
forte majorité.

TROIS MORTS A NANTFX

■
■

-

A. Haut à col roulé, glissière au dos. Turquoi
se/blanc, framboise/blanc, marine blanc, 
blanc marine.

B. Blazer rayé. Turquoise/blanc, 
boise/blanc, marine blanc. ,r,m- 12J8 Fourrean doublé, ban

de de taille élastique. 
Turquoise, fromboise, 
marine, blanc. Tailles: 
10 à 18. 12J8

AVEZ-VOUS VU LES NOUVEAUX TRICOTS SOYEUX ?

PARIS STAR s’est inspiré des années 30 et a réalisé des hauts et des bas, unis ou rayés, en employant la fibre “Celara” de CEL-CIL 

d’aspect soie. Hajaly a toute une nouvelle collection pour former de s tenues idéales à porter au bureau, à la maison, en voyage. Les 

hauts et blazers en tailles petite, moyenne, grande. Fourreaux en tailles 10 à 18.

297 RUE SAINT-GEORGES, SAINT-JEROME
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Professionnel cherche à 

acheter comptant chalet ou 

maison hiver-été dans région 

St-Sauveur-Ste-Adèle. Ecrire 

avec photo à Casier Postal 

86. Ville de Laval, Que

MAISON A VENDRE
Maison à vendre à Val-Mo
rin, située au centre du vil
lage, près de l'église, six 
pièces, eau courante et 
chambre de bain. Aubaine. 
Cause de vente : règlement 
de succession. S'adresser a 
Montréal, tél. 334-3377.

Centre de Main-tfoeuvre du Canada

Liste des emplois

disponibles

DESCRIPTION

No Offre

B-142—Secrétaire de direc
tion pour nouvelle indus
trie. doit être sténo-dacty
lo bilingue — S90. à S100. 
par semaine.

B-161—Secrétaire itinérante 
bilingue et très forte en 
français — publicité — 
travail dans divers centres 
de la province — sténo 
non nécessaire — S100. par 
semaine.

B-199—Boucher pour Pied
mont, conditions intéres
santes.

Hour de plus amples 
renseignements :

Centre de 
Main-D’Oeuvre 

du Canada
380, rue Labelle, St-Jérôme 

Tél. 432-4385

SM IP

Ministère des Travaux 
publics du Canada

SOUMISSIONS
DES SOUMISSIONS CACHETEES, 
adressées au Gérant, Service Admi
nistratifs, Ministère des Travaux 
Publics du Canada, 1CJ1 avenue 
Delorimler, Montréal 24, P. Qué. 
et portant la mention : “SOUMIS
SION POUR CONSTRUCTION D’UN 
BUREAU DE POSTE REGLEMEN
TAIRE A COMMISSION TYPE C 
(24 x 32) ST-FAUSTIN, P. QUE. 
seront reçues jusqu'à trois heures 
de l’après-midi (heure normale de 
l’est), mercredi, le 10 avril 1IW.

On peut prendre connaissance des 
plans, devis et formules de sou
mission, ou se les procurer par l’en
tremise de : Gérant de la Cons
truction et du Génie, 1631 av. De- 
lorimier, Montréal 24, P. Qué., et 
or. peut les consulter aux bureaux 
de poste de St-Faustin, Ste-Agathe- 
des-Monts et Ste-Adèle, St-Jérôme, 
P. Qué.

On ne tiendra compte que des sou
missions qui seront présentées sur 
les formules imprimées fournies par 
le Ministère et faites en conformi
té des conditions qui y sont stipu
lées.

On n’acceDtera pas nécessairement 
ni la plus basse, ni aucune des sou
missions.

Maurice-J. Vaive,
Gérant, Services Administratifs.

RETRAITE PAROISSIALE A ST-JANVIER
(Huguvtte Hr 

Dimanche prochain commen
cera la retraite paroissiale. Le 
prédicateur sera le Père F.-X. 
Brouillette. o.m.i., de St-Pier
re-Apôtre de Montréal. 11 y au
ra exercice de la retraite à 2 30 
hres p.m et 8 lires p.m. Le pré
dicateur sera à la disposition 
de chacun, tous les avant midi 
et confessera après chaque ex
ercice Séance spéciale de con
fession dans la soirée de mar
di Pour la première semaine, 
du 24 au 28 mars, les parois
siens de l'est de la paroisse 
sont invités. La même retraite 
sera préchée du 31 mars au 4 
avril. Puis les 3 premiers jours 
de la' Semaine Sainte, ce sera 
une rencontre pour les jeunes. 

COMMISSION SCOLAIRE 
Les dirigeants de la Commis

sion scolaire du Village se sont 
réunis dernièrement à deux re
prises: en assemblée régulière 
et en assemblée spéciale. A l’as
semblée régulière, la commis-

PROVINCE DE QUEBEC
MUNICIPALITE DE LA 

PAROISSE I)E

Sainte-Marguerite-
du-Lac-Masson

Demande de soumissions 
pour cueillette des vidanges

AVIS PUBLIC est par la 
présente donné par le sous
signé. secrétaire-trésorier de 
le susdite municipalité, que:

Des soumissions sont de
mandées pour faire la cueil
lette des vidanges sur toutes 
routes, chemins, tant privés 
que publics, compris dans les 
limites de la municipalité de 
la paroisse de Sainte-Margue- 
rite-du-Lac-Masson, à toutes 
les habitations ayant des vi
danges.

La cueillette sera faite 
douze mois par année de la 
manière suivante, pour les 
mois de juin, juillet, août et 
septembre, deux fois la se
maine, pour les autres huit 
mois une fois la semaine.

La cueillette devra être 
faite régulièrement aux jours 
et lieux déterminés par ré
solution du Conseil, toutefois 
les jours fixés pour l’itiné
raire pourront être changés 
par simple résolution du 
Conseil.

Les soumissionnaires de
vront s'engager à fournir un 
dépotoir approuvé par l’Uni
té sanitaire.

Les soumissions devront 
être accompagnées d’un chè
que de dépôt au montant de 
10% de leur quotation à l’or
dre de la municipalité de la 
paroisse de Ste-Marguerite- 
du-Lac-.Masson.

Le Conseil municipal ne 
s'engage à accepter ni la plus 
basse, ni la plus haute, ni 
aucune des soumissions.

Les soumissions doivent 
être déposées au bureau du 
secrétaire-trésorier avant le 
1er avril 1968, à 5 h. p.m.

Donné à Ste-Marguerite- 
du-Lac-Masson, ce 14ième 
jour de mars mil neuf cent 
soixante-huit.

Maurice Juneau, 
sec.-trésorier.

nxi
CU3

LE GOUVERNEMENT

QUEBEC

Appels d’offres 
SERVICE GENERAL 

DES ACHATS
PROJET NO 3176 

60 chaloupes en contre-pla
qué et à fond plat, ministè
re du Tourisme. Chasse et 
Pêche, Parc du Mont-Trem
blant.
Clôture de* soumissions : 2B mars
1968. 4 P.M.
Temps réglementaire.
Peur ce projet, les documents né
cessaires Vint obtenus au
Service Général des Achats, 
Bureau des Appels d’offres, 

tél. 693-5426
585, boulevard Charest Est, 

Québec.
Le Directeur général,

Paul Brissette, Ing.

nuit 135-3731) 
sion est autorisée à contracter 
un emprunt à long terme par 
obligations pour la construction 
de la nouvelle école. La pro
chaine assemblée aura pour 
but le classement des élèves.

Une assemblée spéciale fut 
convoquée jeudi le 14 pour étu
dier le projet de nouvelles ins
tallations électriques à l'école 
Sacré-Coeur Une évaluation 
des travaux et du coût fut ap
portée par M. André Brault, m. 
é. Le tout fut approuvé et les 
travaux de cette rénovation 
pourront débuter très bientôt.

CAISSE POPULAIRE

La Caisse Populaire, dont 
l’année fiscale s'est terminée 
le 29 février, avise ses socié
taires de la tenue de son as
semblée générale annuelle qui 
se tiendra le 24 avril, à l’école 
St-Jean-Baptiste. Il y aura dis
tribution de prix de présence 
en argent.

DANSE POUR TOUS LES 
JEUNES A GO-GO

Il y aura danse pour les jeu
nes, samedi soir, le 23 mars, à 
8 hres p.m. à l’école St-Jean- 
Baptiste. Le prix d’entrée est 
toujours de S 1.00. Deux bons 
orchestres feront les frais de 
la musique. Bienvenue à tous.

JOYEUX ANNIVERSAIRE
Bonne fête à Mlle Rollande 

Ethier ainsi qu'à sa jeune soeur 
Rose.

Canada
Province de Québec 
District de Terrebonne 
Cité de Saint-Jérôme

CITE DE ST-JEROME

APPEL D’OFFRES
Des soumissions, dans une enveloppe scellée, portant 

l’inscription "Soumission pour construction d’une fondation 
en macadam et d'un embarcadère dans l'emprise du C.N.R. 
près du boulevard Lajeunessc et la rue de l’Industrie” se
ront reçues jusqu'à 17 hres, h.n.e., le 29 mars 1968, au 
garage municipal, rue Trudel. Elles seront ouvertes à la 
même heure.

Environ :
2,400 v. ca„ préparation du lit 
2,400 tonnes, remblai 

600 tonnes, pierre concassée

Ne seront considérées que les soumissions préparées 
sur les formules fournies par le bureau des Ingénieurs de 
la Cité de St-Jérôme, 280 rue Labelle. On obtiendra ces for
mules de même que les plans et devis moyennant un chèque 
de dépôt de cinq dollars ($5.00) en argent ou un chèque 
visé. Ce montant sera remboursé aux soumissionnaires qui 
remettront les plans et devis dans les six (6) jours qui sui
vront la réception des soumissions.

Chaque soumission devra être accompagnée d'un chèque 
visé, tiré sur une banque canadienne à charte et payable 
à la Cité de St-Jérôme pour un montant égal à 10% du mon
tant total de la soumission.

La Cité ne s’engage à accepter ni la plus basse ni au
cune des soumissions reçues, ni à encourir aucune obliga
tion, ni aucuns frais d'aucune sorte envers le ou les soumis
sionnaires.

PA UL MOST A G SE,
ingénieur-adjoint.
Cité de Saint-Jérôme.

St-Jérôme, ce 18 mars 1968.

COMMISSION SCOLAIRE 
DE ST-ANTOINE

APPEL D’OFFRES
Des soumissions dans une enveloppe 

scellée portant la mention “SOUMISSION 
POUR ECLAIRAGE — ECOLE SAINT- 
STANISLAS” seront reçues au bureau de 
la Commission scolaire de Saint-Antoine 
jusqu’à 17 heures, le 8 avril 1968, pour des 
travaux de modifications d’éclairage à l’E
cole Saint-Stanislas, située sur la 9ième 
rue, à Saint-Antoine.

Ne seront considérées que les soumis
sions préparées sur les formules fournies 
par les ingénieurs-conseils :

DUHAIME, AUDY, VERREAULT 
& ASSOCIES

300, rue Longpré, 

Saint-Jérôme, P.Q.

Tél. 438-4125 ou 435-6892

Les plans, devis et formule de soumission 
peuvent être obtenus moyennant un dépôt 
de quinze dollars ($15.00) en argent ou 
chèque visé duquel un montant de dix dol
lars ($10.00) sera remboursé aux soumis
sionnaires qui remettront les plans et de
vis dans les six jours qui suivront la ré
ception des soumissions.

Chaque soumission devra être accompa
gnée d’un chèque visé, tiré sur une banque 
canadienne à charte et payable à la Com
mission scolaire de Saint-Antoine pour un 
montant de $1,000.00.

Le propriétaire ne s’engage à accepter 
ni la plus basse ni aucune des soumissions 
reçues, ni à encourir aucune obligation, ni 
aucuns frais d’aucune sorte, envers le ou 
les soumissionnaires.

LIONEL NADON, secrétaire
Commission scolaire de St-Antoine,

854, boul. St-Antoine,

Ville de St-Antoine, P.Q.

SCHOOL BOARD OF 
ST. ANTOINE

CALL FOR TENDERS
Sealed tenders identified “TENDER FOR 

LIGHTING — ST. STANISLAS SCHOOL’’ 
will be received at the office of the St, 
Antoine School Board, until 17.00 o’clock, 
April 8, 1968, for modifications of lighting 
at St. Stanislas school, located on 9th street. 
Town of St. Antoine.

Will be considered only tenders on forms 
prepared by the consulting engineers:

DUHAIME, AUDY, VERREAULT 
& ASSOCIATES

300 Longpre St.,

St. Jerome, P.Q.

Tel. 438-4125 or 435-6892

Plans, specifications and tender forms 
may be obtained at the consulting engi
neers’ office against a deposit of $15.00 of 
which $10.00 will be reimbursed to the bid
ders who remit plans and specifications 
within six (6) days following the recep
tion of tenders.

Tenders shall be accompanied with a cer
tified cheque from a Canadian bank, paya
ble to the St. Antoine school board to the 
amount of $1,000.00.

The owner does not bind itself to ac
cept either the lower nor any of the ten
ders received, nor to carry any obligation 
or charge of any kind towards the bidders.

LIONEL NADON, secretary,

St. Antoine School Board,

854, St. Antoine Blvd.,

Town of St. Antoine, P.Q.
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Consultez toujours

La Oie Eagle Lumber Liée
Four votre ROIS et vos MATERIAUX de construction

VOTRE CENTRE I)E CONSTRUCTION 
EN SIGNALANT 43G-239G

300 rue Saint-Janvier SAINT-JEROME

FABRICANTS de miroirs 
et vitrages de toutes sor
tes. DEVANTURES de 
MAGASINS

Téls. 432-7664
432-7651

Les Miroirs St-fintoine Inc.
Albert et Ronald Filion, props

Spécialité: THERMOS SEAL

G77 — Sème avenue St-Antoine-des Laurentides

Y?*SS3S&SSS

Modèle 140 Architecte: D. F. PLUMTON, Winnipeg, Man.

BUREAU 432-7593

THIBAULT & FRERES Ltée
ENTREPRENEURS PLATRIERS - STUCCO 

ESTIMÉS GRATUITS 

OUVRAGE GARANTI

ST-JEROME. OUÉ.356. RUE ISIDORE

Bureau-chef
RUE DE MARTIGNY 

(Côte Dalhousie)

Êfnf? _
Ææjit jsb

BÉTON PREPARE ST-JEROME
432-9707

STEAGATHE
326 1414

JACQUES LABELLE
ENTREPRENEUR PEINTRE

Eglises, industries, édifices publics 
commercial, résidences

76 RUE DES ERABLES 438-6108 ST-JEROME

Tél.: 432-9578

AUCLAIR ELECTRIQUE LTEE
Normand Auclair, prés.

40 rue Brière Saint-Jérôme

•ms ü;>iav

EXCAVATION — DEBLAIEMENT I)E NEIGE 
SABLE — GRAVIER — PIERRE CONCASSEE

432-4681

112 DE MARTIGNY ST-JEROME

On a employé du contreplaqué pour finir l'extérieur de ce bungalow 

sans sous-sol à deux chambres. Le rangement peut se faire dans l'abri 

d’auto et dans une pièce prévue à cette fin à l'intérieur, il est facile de 

passer de l’abri d’auto à la cuisine et au jardin. Les deux chambres 

comprennent de grandes garde-robes et l’aire de repos est bien 

séparée de l’aire de séjour. Le grand vivoir donne sur le jardin arrière 
et sur la terrasse.

lANGtMfNT
«-«■ •

SAUE Dt BAH
VTVOl» SAUE A MANGEf«’•«* • It’-O*

LANGfMENT CMAUMAGF
« T »•-Kf

CUISINE

aire: 1,032 pieds carrés.

MODELE No 140

Le grand vivoir-salle à manger ouvert sur un patio 

extérieur est la principale caractéristique de ce plan. Il 

est donc tout désigné pour ia famille désireuse de vivre 

à l'extérieur durant la belle saison.

La section des chambres est particulièrement bien 

zonée et possède de grandes garde-robes. La salle de 

bain est munie d'un comptoir avec lavabo encastré.

uni
CÔTt D*OIT

AVANT

Un abri d'auto est prévu sur le côté avec un espace 

de rangement. Le coût de cette maison se situe aux 

environs de $12,400.00.

JEAN-GUY CLEMENT, 

architecte.
Côr# GAUCHI
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MAPLE LEAFS DE VERDUN. CHAMPIONS
Lundi soir. les Maple Leafs 

de Verdun ont remporté pour 
la troisième année consécutive 
le championnat de la ligue Mé
tropolitaine Jr “A”. A la suite 
de cette victoire, ils passent en 
demi-finale provinciale contre 
les Saguenéens de Chicoutimi, 
champions de la ligue Sague- 
nay-LaC-Saint-Jean.

La semi-finale débutera jeudi

soir à Verdun pour se poursui
vre vendredi, alors que les Sa
guenéens seront les visiteurs. 
Dimanche prochain, les deux 
clubs évolueront à Chicoutimi. 
Si d'autres joutes sont néces
saires, elles auront lieu à Chi
coutimi.

Dans la joute de lundi soir, 
les Maple Leafs ont eu raison 
des Saints au compte de 5 à 2

pour gagner la série 4 de 7, 
par quatre parties contre deux. 
Les Saints de Laval peuvent te
nir la tête haute, car ils se sont 
vaillamment défendus et ont 
fourni un très bel effort. On ne 
peut nier le fait que le Verdun 
est un club extrêmement bien 
balancé et possède beaucoup 
d’expérience. Il devrait très 
bien nous représenter.

LE CULTIVATEUR NE DOIT PAS 
ETRE NECESSAIREMENT

PROPRIETAIRE
Jeudi dernier, la Mission de 

l'Enseignement professionnel 
agricole du ministère de l'Edu
cation était de passage à Saint- 
Jérôme. Plusieurs représentants 
du monde agricole se sont ren
dus à la journée d'étude tenue 
à l'hôtel Lapointe. On remar
quait également la présence de 
MM. Maurice Trudel. directeur 
général des écoles à la régio
nale Dollard-des-Ormeaux, Ray
mond Courtemanche, directeur 
de l'enseignement au secondai
re a la même régionale, et Léo
pold Hébert, directeur de l'en
seignement permanent à la ré
gionale également.

Le rôle de la Mission est de 
se rendre compte du potentiel 
de chaque région : le nombre 
d'étudiants intéressés à pren
dre l'option agricole, où ils sont 
situés, à quelle école en parti
culier on peut donner l'option 
et quand peut-on le faire ? La 
Commission scolaire régionale 
Dollard-des-Ormeaux a répondu 
à cette question en fournissant 
des tableaux statistiques et en 
affirmant que l'option agricole 
serait offerte aux étudiants à 
compter de septembre 1969.

La régionale offrira alors

DE LA TERRE
deux types généraux de forma
tion professionnelle agricole au 
niveau secondaire : un premier 
type de formation destiné à 
préparer une main - d’oeuvre 
qualifiée pour l'agriculture et 
ses activités connexes; un 
deuxième type de formation 
destiné à préparer des exploi
tants de ferme.

Par la suite, M. Jean-Paul 
Lettre, président de la Mission 
de l'Enseignement profession
nel agricole, a expliqué à l’as
sistance la façon dont on for
mera à l'avenir les agriculteurs. 
De la 9e année à la 14e année 
inclusivement, l’étudiant pour
ra prendre des options agrico
les graduées. Par la suite, s’il 
le désire, il pourra se rendre 
dans des écoles spécialisées ou 
à la faculté d’agriculture de 
l'université. L'agriculture ne 
sera donc plus un artisanat, ce 
ne sera plus une occupation 
réservée aux ignorants comme 
plusieurs le pensent encore.

Plusieurs participants sont 
alors intervenus pour faire re
marquer que l’Etat dépensait 
beaucoup pour former des agri
culteurs, mais que malheureu
sement ceux-ci ne pouvaient

pas le faire à la fin de leurs 
études parce qu'ils n'avaient 
pas l'argent nécessaire pour 
s'acheter une terre et s’établir.

M. Lettre a alors fait remar
quer aux participants que le 
cultivateur ne doit pas néces
sairement posséder la terre 
qu’il exploite. Selon lui, il fau
dra de plus en plus trouver 
d’autres solutions. “Dans l’ave
nir, a-t-il déclaré, les jeunes 
cultivateurs devront penser à 
louer des terres (le gouverne
ment pourrait en cela imiter la 
France. Dans ce pays, on a créé 
une société gouvernementale 
qui achète des terres et les 
loue par la suite aux jeunes 
cultivateurs. Ceux-ci peuvent, 
s'ils le désirent, louer pour une 
période aussi longue que 99 
ans).

Selon M. Lettre les jeunes 
cultivateurs devraient égale
ment penser à faire des associa
tions (le père et le fils peuvent 
exploiter la même ferme : deux 
frères ou deux cousins peuvent 
faire la même chose). En der
nier lieu il y aurait peut-être 
aussi la solution qu’est l’agri
culture de grouoe (chaque agri
culteur demeure propriétaire de 
sa terre: ce sont les instruments 
qu’on achète en groupe. De cet
te façon l'agriculteur est appe
lé à faire des investissements 
moins considérables. Son profit 
est donc plus élevé à la fin de 
l’année.)

Par ailleurs, les membres 
de la Mission ont attribué les 
grandes difficultés actuelles en 
agriculture au fait que 85% des 
agriculteurs n'ont pas une sep
tième année. Ceux-ci ne sont 
donc pas préparés à devenir des

A l'occasion du douzième anniversaire du poste C.K.J.L., 
Jean Lalonde, propriétaire, a lancé le concours Miss et Mon
sieur Auto-Neige 1968. Toute personne peut y participer en 
remplissant le coupon qui se trouve en page 16 de notre 
journal. Le couronnement de ce concours aura lieu à l'Hô
tel Lapointe le 24 avril prochain.

S & F CLOTHING CO.
Rue Hogue — 435-0313 — Ste-Thérèse, Qué. 

Vous invite à acheter vos vêtements

DIRECTEMENT de la MANUFACTURE

et EPARGNEZ 50%
Vous trouverez plus de 5,000 

vêtements pour faire votre choix

HOMMES ET GARÇONS

• Pale+o+s © Habits • Gilets sport

• Pantalons © Jeans © Imperméables

• Coupe-vent © Chemises de travail

FEMMES

© Jupes 
• Pantalons
Ouvert tous les jours 
jusqu’à 6 heures — 
Vendredi à 9 heures

Saint-Jérome £agne par défaut
En effet, dans la ligue des 

Deux-Montagnes, dimanche der
nier. à “arena de Saint-Jérôme, 
le Saint-Augustin qui rendait 
visite au Saint-Jérôme a plié 
bagage deux minutes avant la 
fin du dernier vingt, alors que 
le compte était de 5 à 1, pour 
l’équipe locale.

Il semble que la raison de 
leur retraite ait été causée par 
le jeu beaucoup trop rude. Cer
tains des joueurs sont des pères 
de famille et comme les batail
les et les bâtons élevés ne font 
pas partie du jeu, ils se sont 
retirés plutôt que de se voir 
blessés et ne pouvoir prendre 
sain de leur famille. Nous at-

exploitants de fermes et devien
nent plutôt des exploités puis
que souvent ils investissent 
beaucoup plus que ce dont ils 
ont besoin. Le cultivateur main
tenant doit avoir des connais
sances suffisantes en agricultu
re et être en plus un bon admi
nistrateur.

tendions de pouvoir rencontrer 
le président de la ligue ainsi 
que les instructeurs des deux 
équipes avant d'en dire plus 
long. La prochaine joute est cé- 
dulée pour dimanche prochain, 
à l’aréna de Saint-Eustachc, 
alors que le Saint-Jérôme ren
dra visite au Saint-Augustin.

Piéton grièvement 
blessé à Val-David
Lundi soir, vers 7 h. 30, un 

jeune homme, âgé de 18 ans, 
Jean-Claude Daviaud, a été griè
vement blessé, lorsqu’il a été 
happé par une automobile, con
duite par Mme Carrières. Le 
piéton circulait en bordure de 
la route, en face du garage La- 
chaîne, à Val-David . . . L’acci
dent semble avoir été causé 
par la réduction de la visibilité 
à ce moment-là. Le blessé a été 
transporté à un hôpital de Mont- 
tréal où il repose dans un état 
critique.

Lefebvre Automobiles Liée
VOUS OFFRE DES GRANDS SPECIAUX 

CETtE SEMAINE: DES AUTOS 
D’OCCASION A DES PRIX FORMIDABLES

MICHEL LABELI.E 
gérant des ventes 
d'autos d'occasion

7227 A

Chevrolet 1966
Conv.

2400.00

7270 A

Chevrolet 1965
Sedan

1550.00

Surveille/, nos offres 
spéciales de chaque semaine

Chevrolet 1966
Sedan V-8

1950.00

7303 A

Chevrolet 1966
Sedan 6 cyl.

1750.00

Chevrolet 1966
Sedan S cyl.

1750.00

8137 A

Chevrolet 1966
Sedan Impala V-8

1900.00

8158 A

Chevrolet 1966
Impala H.T. 4 p.

1450.00

Chevrolet 1966
Sedan 6 cyl.

1750.00

A 589

Chevrolet 1967
Coach V-8

2400.00

1.-24

Chevrolet 1966
Sedan 8 cyl.

1750.00

AUTOMOBILES LT BE
CHEVROLET — CAMARO — OLDSMOBII.E 

COR VA IR — EPIC
962, Labelle St-Jérôme Tél. 438-1203



L’AVENIR DU NORD, jeudi 21 mars 1968 -15

t- l

•• \

Pour la première fois dans leur carrière, Claude Valade et Robert Demontigny feront un spectacle 
ensemble. C'est la grande vogue à l'heure actuel le, puisque plusieurs vedettes connues s'unissent 
pour présenter leur tour de chant.
Vous pourrez venir entendre ces deux grands de la chanson canadienne à l'hôtel Lapointe de 
Saint-Jérôme en fin de semaine prochaine. L'Hôtel Lapointe, le rendez-vous des gens qui aiment 
bien se divertir, dans une atmosphère gaie et chaleureuse. Donc Claude Valade et Robert Demon
tigny en fin de semaine à l'hôtel Lapointe de Saint-Jérôme. Qu'on se le dise...
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Cette photo a été prise lors du lancement du concours "Miss et 

Monsieur Auto-Neige 1968' à la salle de conférence de la bras

serie Molson à Montréal. L'on reconnaît de gauche è droite MM. 

Yvon Lavoie de CKJL, Lucien Foisy et Gaston Cousineau de la 

brasserie, Jean Lalonde, propriétaire de CKJL ainsi que John 

Fox, également du poste de radio des Laurentides, CKJL.

Canada
Province de Québec 
District de Terrebonne 
Cité de Saint-Jérôme

AVIS PUBLIC
Est, par les présentes, donné 

par le soussigné. Gérard Mau
rice, greffier de la Cité de St- 
Jérôme :

Que le Conseil municipal de 
ladite Cité a, à sa session tenue 
le 4 mars 1968, adopté un rè
glement portant le numéro Z-26 
des règlements de la Cité, 
amendant le règlement de zo
nage no C-346 tel que déjà 
amendé, à l’effet de déterminer 
deux nouvelles zones de parc 
industriel PI-9 et PI-10, une 
nouvelle zone édifices publics 
PB-40 et une nouvelle zone de 
résidences RS-40.

Qu'à la même session et fai
sant suite à l'avis public du 5 
mars 1968. le Conseil a, confor
mément au paragraphe de l'ar
ticle 426 de la Loi des Cités et 
Villes, ordonné au greffier de 
convoquer, par avis public, une 
assemblée publique des élec
teurs propriétaires d'immeubles 
imposables et habiles à voter 
sur susdit règlement, le mardi 
26 mars 1968. à sept heures du 
soir, dans la salle des délibéra
tions du Conseil à l’hôtel de 
ville, 280 rue Labelle, afin de 
leur soumettre le susdit règle
ment.

Qu’en conséquence, je vous 
convoque d'ètre là et alors pré
sents à ladite assemblée au jour 
et à l’heure susdite.

Qu'à cette assemblée publi
que, si dans l'heure qui suivra 
la fin de la lecture du règle
ment, six <6) électeurs proprié
taires présents et habiles à vo
ter, ou la majorité des électeurs 
habiles à voter lorsque leur 
nombre est inférieur à douze 
(12), demandent que le règle
ment soit soumis pour appro
bation aux électeurs proprié
taires, le Président fixera le 
jour du scrutin à une date ap
propriée dans lc-s quarante (40) 
jours suivant cette assemblée: 
dans le cas contraire, le règle
ment sera réputé avoir été ap
prouvé par les électeurs.

Donné à Saint-Jrôme sous mon 
seing, ce 18 mars 1968.

GERARD MAURICE,

greffier.

LE FAMEUX

LABELmmiW 1 w A

Le pneu à pluie
IL EST MEILLEUR MARCHE QUE VOUS LE PENSEZ!

Prix suggéré 
par le

manufacturier $39.7 5 Vous obtenez 
le deuxième 

pour $18.88 (soit un rabais de 
pour le second 

pneu !

DIMENSION : 775 X 14. FLANC BLANC

Eï
DE VOS ROUES POUR

Nous offrons en spécial d’avant saison l'alignement 
et le balancement de vos roues à un prix d’aubaine.

Pour cette occasion, nous inaugurons un nouvel équi
pement de précision nous permettant de balancer et 
d'aligner vos roues avec une exactitude jamais attein
te auparavant...

VOUS EXIGEZ? VOUS L'AUREZ î UN CONSEILLER AVISE

V_

SERVICE DE PNEUS

CL9UTIER.
820, boul. Des Laurentides, St-Antoine-des-Laurentides, Qué. Tél.: 438-1275

*
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A vous de décider 
s’ils mangeront demain!
Seul l’ignorant est innocent. VOUS SAVEZ1 

Ce visage symbolise 
la détresse de millions d’affamés. 
Inconsciemme.-.i responsables

de cette situation, nous le sommes pleinement des solutions 
à y apporter. Le problème est crucial et les étapes seront 
nombreuses Parmi les premiers objectifs à atteindre, se 

placent l’éducation de base, la formation professionnelle et 
technique, l’enseignement des techniques agricoles 

A l image de toute entreprise d’envergure, celle-ci 
nécessite d’importants capitaux 

L’organisation catholique canadienne pour le 
DEVELOPPEMENT ET LA PAIX 

lent reprend avec confiance: 
son succès dépenddeVOTRE décision !

2-5 MARS, dimanche de la faim dans le monde 
Donnez généreusement.

Organisation 
catholique canadienne 

pour le
DÉVELOPPEMENT 

et la PAIX,
1452, rue Drummond, Montréal 25, P Q 

Tél. : (514) 845-1196

LA REGIONALE DELEGUE 125 
ATHLETES A LA COMPETITION 

DU 23 MARS A JOLIETTE
Samcdù le 23 mars, le plus 

impressionnant contingent d’a
thlètes croiseront le fer dans 
le cadre du programme de la

section Laurcntienne du sport 
scolaire. La journée promet 
d’etre fertile en émotion 
au Basket Bail, au Volley Ball,

au Hand Ball ou encore à la 
natation. Actuellement, les é
quipes de la Régionale Dollard 
dos Ormeaux détiennent six des 
sept trophées à disputer. Les 
joueurs sélectionnés poursui
vent un entrainement intensif 
à la veille de cette importante 
rencontre.

UN NOUVEAU PALIER 

DE COMPETITION

Le Service d’éducation phy
sique poursuit depuis 3 ans la 
mise en place des différentes 
phases que constituent un pro
gramme d’éducation physique 
complet. En 1965, l’effort a été 
mis sur la phase obligatoire. 11 
fallait, de toute urgence, offrir 
à notre jeunesse l’occasion de 
s’exprimer par le mouvement 
et de façon rationnelle.

L’année 1966 permit la mise 
en place de la phase intra-mu 
ros qui consiste à organiser le 
sport au sein d’une école. Los 
garçons et les filles sont libres 
de choisir l’activité qui corres
pond à leur goût et leur ta
lent. Cette année, les éduca
teurs physiques en ont dénom
bré 41% qui profitent de cette 
forme d’animation.

La compétition inter-écoles au 
sein de la régionale devait éga
lement connaître un excellent 
départ avec 30 équipes en lis
te.

L’année 1967-68 compléta le 
tableau par la mise en place de 
structures qui favoriserait dé
sormais la compétition inter-ré
gionales. Sept régionales font 
partie de la section Laurentien- 
ne du sport scolaire dont la ré
gionale Dollard-des-Ormeaux.

LA SELECTION 

DES ATHLETES

C’EST GRATUIT !
Tout le monde peut concourir
Pour la première fois, deux personnes 

auront la chance de remporter les trophées

CKJL-RADIO 900
QUI SERA MISS AUTO-NEIGE 1968 ?

QUI SERA MONSIEUR AUTO-NEIGE 1968 ?

Ecoutez CKJL, RADIO-900 pour de 
plus amples détails.

Trophées et nombreux prix aux gagnants
MISS
ET

MONSIEUR AUTO-NEIGE 1968
Qui sera élue Miss Auto-Neige 1968 ? 
pour les trophées CKJL-RADIO-900. 

Qui sera élu Monsieur Auto-Neige 1968 ?

BULLETIN DE VOTE
Je vote en faveur de Mlle

Madame

Monsieur

(Membre du Club)

Ville

Mon nom 

Adresse

No tél. ,

S.V.P. Faire parvenir ce bulletin de vote 

à CKJL - 900

C.P. 900 St-Jérôme, Qué.

■ . ÿ
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Tous les compétiteurs sont 
choisis à partir des activités in- 
ter-écolcs. Sachant que déjà 
plus de 350 garçons et filles é
voluent dans différentes équi
pes d’élites au sein de leur éco
le, les professeurs n’ont qu’à 
pointer les jeunes qui manifes
tent une habilité supérieure 
ainsi qu’un comportement digne 
d’un athlète en milieu scolaire. 
Une exception toutefois pour 
l’équipe de natation puisque 
nous n’avons pas d’activités 
dans ce domaine au sein de la 
régionale.

LA JOURNEE DU 23 MARS
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Bien des rêves se réalisent avec un prêt
de la Banque de Commerce. Jacques, par exemple, 
a sa fougueuse sportive.

fù.
BANQUE DE COMMERCE CANADIENNE IMPERIALE

Parmi les hautes personnali
tés qui présideront à la remise 
des trophées, signalons le chef 
de la division éducation physi
que au ministère de l'Educa
tion, M. Raymond Benoit, ainsi 
que le député provincial, M. 
Pierre Roy. Au total, 43 équipes 
se disputeront les honneurs 
dans un programme mis au 
point par le directeur Serge 
Lafcrrièrc secondé par les édu
cateurs physiques de Joliette.

Peu importe les victoires ou 
les défaites, la grande victoire 
est déjà assurée puisque nos 
jeunes athlètes ont maintenant 
l’occasion de se mesurer à la 
grandeur d’une région et bien
tôt à la grandeur de la provin
ce.


